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La sdance est ouverte .A 10 h 55. 

DECLARATION DU PRESIDENT 

Le PRPSIDENT (interprétation de l’anqlais) t Etant donné que C’est la 

première fois que j’assume la pr6sidence à la suite de mon pr&Gcesseur, je 

voudrais d’emblée féliciter le Président sortant, sir Crispin Tickell, pour la 

façon remarquable et extrêmement compétente dont il a présidé les délibérations du 

Conaefl Ue sécurité. 

J ‘aimera is éqa lement sauha iter cha leureusement la bienvenue au nouveau 

Représentant permanent du Japon auprès de l*Orqanisation des Nations Unies, 

S. E. M. Kideo Kagami. Ma dél&qat ion se réjouit b la perspective de travailler en 

htroite collaboration avec lui. 

EXPRESSIONS DE CONDOLEANCES 

Le PRESIDENT (interprétation de l’anglais) : Je voudrais, au nom du 

Conseil et en mbn nom personnel , exprimer mes profondes condolCance5 a f*occasion 

du dkbs prknsturi de S. E. Mme Nora Astorga Gadea, Rsprhentante permanente du 

Nicaragua auprbs de l’Organisation %es Nation8 Unies , au C?ouvernarnent et au peuple 

du Hfcaragua ainsi qu’&~ le feraille end%uilZée. Elle a lu& contre une terrible 

maladie jusqu’au bout, avec diqnit8 et courage. Je suis sûr de me faire 

l*intarpr&e de tous les membres Au Confhsfl en dioant qu’elle nous nrsnquera 

b%SUCOUp. 

ADOPTION DE L’ORDRE DU JOUR 

Le PRESIDE?#? (interpr&ation de l’anglais) t L’ordre du jour provi5oire 

de la prçrente sésince fiqure dans le document S/Aqenda/2791 dont le Conseil est 

saisi. Si je n’entends pas d’objection, je conefd#rerai que l’ordre du jour est 

adopti. 

Je donne la parole au reprbsentant de L’Union des Républiques socialistes 

soviét fques. 

M. BELQNOGOV (Union dee Rhpubliques socialistes soviétiques) 

(interprétation du russe) g La délégation sovihtique voudrait déclarer qua 

l’inscription & l’ordre du jour du Conseil de sécurité de la question de la 

destruction de l’appareil sud-corkn ne lui semble pas utile. Nous partageons 

l’opinion largement répandue selon laquelle le document présenté par la Corée 

du Sud ne peut eervir de point de référence & un débat au Conseil, ktant donné son 

caractke tendancieux et les assertions sans fondement qu’il contient. 
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n. Belc!mogov (URSS) 

A notre avis, l’inraiiption de aette questtm A l’ordre du jour du Conaefl de 

rburité risquo bien d’avoir dea rdperouasJ.ana n&gativer 8uc la uituation dan8 la 

pininrulo Corhne, diji ruff irament tendue. 

Nous aiwrfofu que notre position aoh tefl&~e dan8 le uoqto rendu de la 

Aunion du Conseil. 
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Le PRESIDENT (interprbtation de l’anglais) t Le dklaratfon du 

roprdaentant de 1Wnion aovikique figurera dans le compte rendu officiel du 

Conseil. vn autre mdre du Conseil darire-k.il prendre la parole? 

L’ordre du jour est edoptd. 

LPYFRE DATEE DU 10 FEVRIER 1988, ADRESSEE AU PRESIDENT DU CONSEIL DE SECURITE PAR 
L’OBSERVATEUR PERNANRIT DE LA REPUBLIQUE DE C6REE AUPRES DE L’ORGANISATIOEI DES 
NATXONS UNIES (S/l9488) 

LdTmrr: DATEE DU 10 PEVRXER 1988, ADRES6eE AU PRESIDEWf DU CONSEIL DE SECURITE PAR 
LE REPRESENTANT PERMWmT DU JAPCM AUPRES DE L’OWANISATION DES NATIONS UNIES 
W19489) 

Le PRE$IDEHT (interprkation de l*anqlaia) : Je voudra ia informer les 

aether du Conseil que j’ai regu de 1Wbaervateur permanent de la R&.bUhligU9 

Populaire dimocratique de Corde auprba de l’Organisation des Nations Unies une 

lettre dans laquelle il demende gui sa d&lbation soit invitde a participer au 

d&bat du Conseil, sans droit de vote, conformhnt h 1’Article 32 de la Charte. Je 

me propose, avec l’aaaentiment du Conseil, d’inviter la Rdpublique populaire 

dbaratiqu8 de Cur&e i pertîcipar & la dîacuaaion, aana droit de vote, 

ccnfonbwnt aux dfrpoaitiona de 1’Article 32 de la charte. 

Fufsq*i~ n'y a pas d'ebfation, il on est ainsi d&id&. 

Sur l*invitation du Priaidant. W. Pak (R&wblfque pogulafre d&aor&tiqua de 

Cor/# prend -a & la table du Conseil. 

Le PRESXEMT (fnterpr&ation de l’anglais) I Je voudrais appeler 

l*attention des ae!&rea du Censri sur l*avant-dernier paragraphe d’une lettre en 

date du 10 fhvrfer 1988 de l*Observateur permanent de la R6publique de Carie auprba 

de lgOrqaniaation des Nations Unies, adreaa6e au Priaident du Conseil de a6curitC 

(8/19489), pet laquelle il denbande que le reprhantant du Oowernement de la 

R&publfquo de Code soit invit par le Conseil de S&urit4 b participer i la 

dfacuaafon, mnform&mnt & 18Artfcle 32 de la Charte. Je me propeae, avec 

l’assentiment du Conaetil, d’inviter la Rbpubligue de Code b participer i la 

dtaamaion, sans droit de vete, conform&Awnt aux diapbsitirma de l*Article 32 de la 

Charte. 

Puiaqu*il n’y a pas d’objection, il en ast ainsi d&cid6. 

Sur l~fnvftation du Prisident, H. Chof (R&publique de Corée) prend place 4 le 

tabla du Conaeil. 
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Le PRESIDENT (interprkstion de l’anglais) x Le Conseil de s&Curit& va 

smintensnt commoer l’examn du point inscrit A aon ordre du jour. Le conseil de 

s&urit& se r&unit aujourd’hui en r&ponse A une demande contenue dans des lettres, 

en date du 10 f&vrier 1988, adresde au Prbsident du Conseil de s&aurit& par 

1’Observateur permanent de la Rdpublique de Cot/e aupras de llOrganisation des 

Nation8 unies (S/l948S) et psr le Reprbsentant permanent du Japon aupr&s de 

l’organisation des Nations unies Wl9489) . 

Je voudrais appeler l’attention des membres du Conseil sur les docrnaents 

suivants I Wl9458, lettre dat&e du 2f janvier 1989, adrers&e au Secritaire gAn&ral 

par le Reprisentant permanent de la R&publigue fM&rale dgAllmagne auprAs de 

l’Organisation des Nations Unies# 8/19492, lettre dat6e du 10 fivrier 1988, 

adress& su PrAsident du Conseil de skuriti par l@Observateur permanent de la 

R/publigue populaire d&mcratique de Corée supris de l’Organisation des 

Nations Unies# et 8/19493, lettre datk du 9 fbrier 1988, l dress6e au Secrkaire 

g&n<ral par le Reprdaentant permanent du Paraguay aupris de 1~Organisation des 

Nations unios. 

Le premies ocatœw est la Biinistre dœ affaires &trasq%ras de la Ripublique da 

Code, i qui j* dame la pwole. 

U. C%?I O&publiqw ck Corh) (intsrpritatfon de l@anglais) t rte voudrais 

vous rreraiar et rarraier les autres mssbrea du Conseil de S&urit( d'8wir 

invid m #ldgatîon & psrtioiper au tUbat du Connil. Qu'il me soit ptais de 

vous f&lioiter, mnsieur le prlsfdent, de votre aeaessian A la prisidenee du 

Conseil da daurit6 pour le nais de fivrier. nous sfmses oertains que, grlce A vos 

rsmsrquables qualitb de ahef, nos dilfbkations seront fructueuses. Ieous vous 

so\rhaitons plein l uacbs dans I’exAcuticm de vos importantea responssbilit&s. 

Lorsque j*&ais observateur permanent de la R6publique de Corde auprh de 

l*Organisation des Rations Unies svant dbassumer mes fonctions actuelles, Abri Wsir 

le plus uher (tait d’avoir l%caasion d’intervenir devant cette auguste instsnce 

nur la uontribution iventuelle que pourrait apporter la R6publique de CorLe au 

renforcemsnt de la prix et de la sburitd internationales. 

Mais, aujourd*hui, c’est le coeur lourd que j’interviens ici au sujet de 

l*im:ident tragigue qui, sou&inesent, a scsndalisi, atterrC et rbvolt6 le piWl0 

cur6en en cet apris-midi paisible de dimanche 29 novenbre de l’an dernier. cofmie 

le monde le eait trk bien maintenant, un appareil de la compagnie Korean Air, 
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H. Choi (I?(p. de Corde) 

effwtuant le vol de Eaqdad a S(OUL a explosd en vol au-dea8u8 de la xer 

d’hdamsn, au large de8 c&e8 de la Birmanie, ver8 14 h 5 (heure locale), le 

29 novexke 1987. Le8 115 pa88aqerr et le8 membres de l’bipage, dont un 

rerreort issant indien et un re88ort isrant libanais, ont 6t6 tuir. 11 est 

particulibrenmnt trirte et affligeant que les victimes aient &b en najoritb de8 

jeune8 travailleur8 c!orbenr qui rentraient Chez eux aprar avoir travail14 pendant 

des annbar dan8 des projet8 de oonstruction et de d&eloppement au Moyen-Crient. 

Se trouvaient 6galewnt dans l’apprreil un de no8 coll&gues diplamte8, le consul 

gCnCra1 de Corde A Ebagdrd, et sa feme. 

Je ne peux qu~espdrer que no8 d6b8tr contribueront a atthuer la douleur et la 

colbre des famille8 l ndeuill&8 et kur montreront que leur8 bien-ain6 ne sont p8s 

morts en vain. 

La comunautb internationale, et part iculibrernnt mn peyr, tourne toute son 

8ttention ver8 le Conreil de hurit4 alors qu’il ccmence A examiner cet acte 

horrible de turoriamo. mn gawar-t a &uid& de parter aet inaidant h 

l’attention du Oonreil de r&uritb pur &s rafwns suivantes t 

Tout d’rburd, la dutrwtian dQn &onef oiril par un mte de terrorisme 

d%tat fait perer une grave 8mnm• mn 8euleaent 8ur la rburit( de l*aviation 

aivile internationale rris &galement 8ur la paix et la rkuriti internationales. 

Travailleurs et harsr d@8ffafr8sr fonutbmatrer et diploauter, tous confient leur 

via aux aile6 dam ahnefs civils. Une foi8 i l*int6rieur da l’appareil, 

pr&si&nts et rois sont aussi vuhirrbles que faa touristes. C’est pourquoi toute 

menaae terroriste hnant d’un Etat k la vie de ces psmager8 aaqorte 

naturellement des rirqueu pour la paix et 18 stabiliti smdialer. 

Deuxiiise~nt, ce n’est par la preaibre fois que la Code du Word lance uns 

attaque terrorirte contre la R&ubrique dat Code. L8 Cork du lord a maintenant 

clairenmt montré soh uongmtement destructif. Encore vivace d8ns notre A#ire 

est l’incident qui s’est produit en 1983 & Rmqoon. Je veux parler de l’attentat a 

la bomb8 qui virait b tuer le Pr6rident de la R&ublique de Code pendant la visite 

officielle qu’il effectuait en Birranie. L’attentat a ca@4 la vie & 16 rnautr 

fonctionnaires de la Cor&e, y cmpris le Premier ninistre adjoint, le Ministre des 

affaires étrang&ms, le Ministre du comerce et de l’industrie, le Ministre de 

l’énergie et der ressources et le Sect&aire ginétal du Prktident. 
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Lea aonclueionr offioielloe do l’enquhe du Oouvorneœnt birnm, 8elOn 

lorquelles 1 

OleS auteur8 do sot attentat /taient du Corien8 du Nord qui agi#Saient mur 

inetruotione du Gouvernement de la R/publique papulaire dhwratique de COr6e” 

Ont conduit i l@annul&ion de la reoonnaiseame de la Corde du Nord Per la BirWkiO 

et i la ferwture de l*ubrsmde de la Cork du Nord en Eirmnie. 

Deux des troir officiers de l’amie de la Corde du Nord qui avaient Perpdtra 

cet attentat ont &t& oapturh vivant,. Aprk avoir dt/ traduite en jurtioe devant 

ler triburwx birmans, l’un a &td l x(out4 et l’autre, qui avait l vcd, a id 

oondaani A la prison A vie, et il purge etmore *a peine en Birunie. 

Troidirrrnt, la Corde du Mord n’a rond l wun rigne de ohanqennt dan6 aon 

utiliration aonrtinte du terroriœ international aœ inrtrument da @a politique 

nationale. #on l eulonent elle prkend que ea pert icipation dam l’attentat i la 

bd~ en BiNnie et danm ler actem de rabotage oontre lgappareil de la KAL a (t& 

fabriquhde tart~pihs,rîmeworo l llepitend qwo*wt laR&ubliquede 

Cork qui a oomîe oe1 orirrr. 
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M. Chai (R/p. de Corde) 

Les mensonges absurdes de la Cork du Nord ne nous troublent pas outre mesurer 

aar les faits parlent d’eux-m8mss et persoune n’ajoutera foi A ses all6qations. 

pareille falsifioation de la V&it& est dangereuse en ce sens qu’elle atteste d’une 

absence totale de remxds ou de scrupules. 

Ces aocusations suscitent la crainte que la Corde du Nord ne rdpate ses actes 

da terrorisme A l'avenir. En portant cette question devant le Conseil, la 

Rbpublique de Corde espAre dissuader la Corde du Nord de se livrer A d’autres actes 

do ter rorim international. 

Quatrfbmmmt, en se livrant a cet acte do sabotage oontco un avion civi 1, la 

Cor& du Nord visait A troubler les prochains jeux olympiques de S&ou1 qui Seront 

une viri table fate de la paix et de l'harmonie paur l'hunrnit&. 

L48 netires du Conseil sont sais& du document s/l9488 contenant les 

“Conclusions de l’enquite men(* par le Gouvernelunt de la dpublique de Corde A 
propos de la destruction de l’avion de ligne (vol Rorem hir 8S8)m. &I IM de mn 

gOwetnewnt, je tiens A dire e&hn neus sumsa r4mnnaissants au)c Go~4rnmnts 

du Japm, de Bshrdn, de l*hatricha et dnaulses -oce pota lsar priaisus* 

aodrrti6n Qn8 aetk cfq&r. 

Ce dummnt dmnsnt un aerpte rendu aitrtl~b de 1’ fnuidant, je ma lWter&i i 

l jmtrr quelques dbtstls importants et A souligner les oonolusims-t?lefs de 

l'enq&te. 

Lorsque le vol 8SS a disprru aprbs woir aommmtqu& pour la detntire fois, aux 

alentours de 14 h 5 5s 29 noveiibre, avec la tour de uontrble de lW@oonr le 

liOwerntllYnt oordm et la ompagnie torean ~fr se sont ~lvr&s A uns 6valuaticm 

p6nbrale de 1s situation et ont fm&diat4m4nt csmenc6 148 recherches pur 

retrouver 1‘ appere il. Xl y avait plusteurs hypothbses, y conpcis un acte de 

rdbotaqe de la part de terroristes. Les Gouvernements de la Birmanie, de la 

Thatlande, de l’lnde et d’autres pays proches du lieu ol l'avion aurait pu 

8’6craser nous ont apport4 leur plein conoours dans nos recherches. 

Par ailleurs, les autorit6s chargles de l*enqu8te ont 4ntrepris d’examiner 

l’ldentit6 dem passagers b bord de 11a8ronef , notamment ceux qut avaient d/barqub A 

hbeu Dhabf, fJr*mi&re escale de ce vol. 

hu cours de ce processus, nos soupçons se sont port68 sur deux Japonais ayant 

pour nans Shinfchi Hachiya et Mayumi wachiya. xl8 ont 9vef116 nos soupçons paur 

les raisons suivantes. Sur les formulaires d*entrde, ils n’ont inscrit que leurs 
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M. Chai (R6p. de Corée) 

prbnann t %ohinichi” et Wayumi* , contrairemsnt a l’habitude qu’ont les touristes 

japonais de n’indiquer que leurs noms de famille. D’autre part, ils ont utilis6 le 

vol 858 de la compagnie Korean Air de Bagdad a Abou Dhabi, ce qui les a obliqb b 

attendre de trois a six heures aux airoports en tant que passeagers en transit alors 

que RahreYn, leur destination prhe, aurait plus facilement pu Otre rejoint par un 

vol direct Bagdad via Wmsan. Enfin, ils ont quitti prkipitalmasntz leur h6tel a 

RahreYn quand ils ont &t& contact/8 au sujet de la disparition de l’avion. 

Porte de ces soupçons, l’ambassade de Code a Eahreitn a im6diatemsnt pracidb 

a une v&rifioation de leurs passeports avec l~ambassede japonaise pour dkmrvrir 

qu’il s’agissait de faux. Les l utoritis bahregnites en ont &t& infora6es et elles 

ont l ppr6hend6 A l*a/roport les deux suspects qui y accomplissaient les formalit 

de sœt te. 

Alors qu’ils 4taient retenus i l’aéroport pour y hre interrogis, ils ont 

tenti de se suicider en prenant du cyanure , renforçant les soupçons quant i leur 

pettiuiprtim & l’attentat i la bork contre l@appereil. %hîniohi Uaehiyaa est 

mort en quelques heure& mais la jeune fmœa - Wey~i HaohiyP - a l urvbu et a 

&t4 horpftalis4e. 

fmhdtitemnt apris aette tentative de ruiuide, le Qouvernerrnt de la 

ltdpublîque de Code a comena~ A air ieuurmnt mouppnner un cMte de ter rorirari 

eomim per dea agents secsrets nortbeor6ens. C’est ainsi qu’ il a tl&p$uhd une bqulps 

d’experts ehargb d’enqu$ter a BahrePn. 

Par la suite, mn gouvernement l f sur la demande du Gouvernement de Eshrefn, 

d-h& un envoyb extraordinaire afin que les suspeats soient remis k la R&ublfque 

de C!erCe, expliquant qu’il y avait tout lieu de penssr qu’il s~agismait d’sgents 

secrets nord-oorhs, car le mode de suicide par absorption de poison btaft 

identique b celui utilis& habituellement par les agents sscrets nord-corhns tandis 

que le poison btait le m&m que celui qu’avaient sur eux les agents secrets 

nord-corisns capturls dans la passi. 

Notre requke (tait 6galemsnt motivie par le fait que mhreYn et la R&publique 

de Cor& sont parties i la Convention pour la r&preasion d’actes illicites dirigdm 

contre la s&?urit& de l’aviation civile. 

L’enqu&e a vkitablemsnt commsnci lorsque les sutoritis babreïnitse ont 

scceptb de rsmettre “Msyumi Hachiya”, le corps de *Shinfchi Hachiya* et toutes 10s 

preuves rscueil.lios b la R6publique de Corde. 
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M. Choi (R&p. de Cotbe) 

Epuis&e et suhissant le contre-coup de l’absorption de poison, la suspecte a 

passi au lit les quelques jours qui ont suivi son arrivbe i S~OU~, le 15 dbenbre. 

Une foin remise, elle a refus6 de r6pondre a toute quertion qui lui btait PS& en 

corien. Elle a prbtendu être Chinoise, brivant par exemple des pobmes chinois. 

Avec le parsage du temps, toutefois, elle est devenue de plus en plus agftie, 

disant un peu plus tard que ce qu’elle voyait de la vie en Corde du Sud a la 

t&livision et dans les rues de S’il Ctait complàtement diffkent de ce qu’on lui 

avait fait croire. Elle a camnenci a rdalfser que ce qu’on AU~ avait dit 

lorsqu’elle vivait dans le Nord (tait totalemnt faux. 

Il lui apmraissait enfin qu’elle avait iti l xploitie, qu’on avait fait d’elle 

un instruaent au service des activitda terroristes nord-cor6ennes. 

Ver# 17 heures, le 23 ddcentwe, soit huit jours apris son l rrivde i Sioul, 

elle s’est soudain jet& dans les brar d’une enquateuse et, parlant corden pour la 

premike foîa, a d&clar& : *Pardonnes-roi. Je suis disol6e.’ Apr/s quoi elle a, 

de 8on plein gr4, fait une mnfeamtm ditaillh en oot&en. 

J”aimratr 81 prbent faire un rhun6 ahrmologique des 6v&wrnta, dont la 

rouunrtitutiun 8 &t& rendue possible par t aonferrian de K%m Flyan-hui. 

Le 12 nwedre 1997, ler deux terroristes ont quitth l*a&roport Sunan, i 

Pyongyang, ver5 (1 h 30 du matin & bord d’un avicbn nord-cor&en. Ilr voyageaient 

aveu deux fonutiomairer wrd-t?oc&mr. Ils ront arrivbs i l*e&rapart de 84omwu 

dans la soir&e, aux alentours de 18 heures. 

PU~S ils ont guitti Mosuou pour Budapert b minuit le aises jour aveu Aeroflat 

et sent arriv&s A Budapest tbt le lendemain mat in. A Budapest, ils ont prsri ainq 

nuits et six jours dam la msisoh d’un fonctionnaire nord-aorhn chargb de 

l’orientation. 

Le l.6 naretire, les deux &gentr ont quitt& Budapaut pour Vfenne en voiture. 

Apr& avoir franchi la frontfbre autriohfenne, le fonctionnaire nord-oor&en char96 

de Ilorientation qui les avait acoompa~n~s depuir Budapest leur a remis deux faux 

passeports japonais rev8tus de faux tampons de sortie. Ainsi, les deux agents 

venu6 de Pyongyanq, en Corde du Nord, ont &t4 tranrform6s en ressortissants 

japcnais z un p#re et sa fille nom& respectivement Shinichi Hachiya et 

Mayumi Rachiya. 
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M. Chai (Rép. de Carie) 

~ttfv6s 4 Vienni, lea doux agent8 wrnt deaoendus b l’h8trl Amparkting, 

ahanbre 603, Se taisant passer pour des touristes, ils ont achetb dea billeta au 

bureau d*Aurtrian Airlinea pour effeatuer le trajet Vienne-Selgrade-Bagdad- 

Abou Dhabi-BahreYn. Pour le troqon Bagdad-Abu Dhabi, ils avaient une réservation 

sur le vol Rorean Air 858. Le lendemain, ils ont &alement l chetd des billeta pour 

et fectuer le tronçon Abu Dht. bi-Rom , via Amman, sur Alitalia, pour fuir ufm foi8 

leur mbrion accomplie. 
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M. Choi (R&p. de CatBe) 

Le 23 novembre, ils ont quittt$ Vienne a bord d’un avion d@Austrfan Airlines et 

#ont arrfvh & Belgrade, où il sont descendus a l’hbtel Metropolitan, chambre 811, 

Au Qours de leur visite de la ville, il8 ont de nouveau acheti des billots d’avion, 

btendant cette fois leur chemin d’ivasion de Roms a Vienne, sur Austrfan Airlines. 

Dan8 la raide du 27 novembre, a leur hatel, ils ont reçu de deux aqents 

arrivbs b Belgrade par le train en provenance de Vienne, une bombe a retardement 

caah6e dans un poste de radio Panasonic de fabrication japonaise et de l’explosif 

liquide dissimul6 dans uns bouteille d’alcool. 

Le 28 novedre, ils oiit quîtti Belgrade par Iraqi Airways et sont arriv68 à 

l’airoport de Bagdad vers 20 h 30. Ils ont attendu dans la ralle de transit 

pendant pr6s de troir heures, et 20 minutes avant l’heure pr6vue pour le ddpart de 

leur vol, le plus 8g6 des deux agents a proqramé la bombe pour qu’elle explose 

nout hsuros plus tard. 

Ensuite, ilr sont month i bord de l’appareil de Korean Air, vol 858 - cible 

40 leur opirrtion - qui a d&col6 vers 23 h 36. 11s ont d&por& les explosifs dans 

10 porte-kqager au-demaum de leurs sibgrr, 7R et 7C, et aprim trbis heures de vol, 

ont d&barqu& 8 l’r&roport d*Abou Dhsbi. 

Le ~1 8518 8 poucsuivf son trajet vera Bsngkok et cm pense que l’avion a 

explosi en vol vers 14 h 5, heure oer&enne, le 29 novembre, soit neuf hsures aprbs 

quo 1s bombs & retstdsmsnt avait 6t6 pregrade et juste apras l*envot par le 

pilote d’un message rsdio 6 la tour de eontrble de ~sngoon alors qu’il survolait la 

aw d’Andaman. Le message disait, *Arrivbe pr&vue a Uanqkok & ltheure, Retira et 

position nomales.* 

Entre-t-, i Tabou Dhabi, les deux terraristes n’ont pas utilisi le chemin 

c¶*&vamion prbvu, Abou Dhsbi-Aman-lmse, per mite de oompliaations impr&vues avec 

les autorftis de l~a&oport d’Abou Dhabi au sujet de visas et ils ont CM prendre un 

ual pour DahreXn aveu les billets achet/s i Vienne. 

A Bahreftn , ils ont aohet4 des billets Bah re<in-&man--Rome en &chanqe des 

billets non utilishs Abou Dhabf-Aman-me. Quelques minutes seulemnt avant 

l’heure pr6vue du dbpart pour Amman, ils ont Bté arr&& par les autori t6s de 

l’a&roport de Bshrei’n. 

Tels sont las faits établis par l’enq&te effectué@ par le Gouvernement de la 

R&ublique de Corée. 
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Ces faits sont itay&s par la confession faite librement par la feme 

identifiie cm-6tant Kim Ayon-hui, et halement par les preuves importantes qui 

ont dijA 6th prisent&8 au conseil. 

Il a 6ti r&vvb16 gue les coupables de la destruction de l'appareil de la 

ML 858 &taient deux aqents secrets nord-corbcns prétendant Btre des ressortissants 

japonais, et utilisant les noms japonais de Shinichi Hachiya et Rayumi Hachiya. Le 

vrai nœn du chef de 1*6guipe, Bhinichi Hachiya, qui s'est tu& a l'akoport de 

BahreYn, s'est avbrb &tre Kim Sung-il, agent spécial du Service de renseignements, 

Cait& central du Parti du travail nord-corben. ~ayumi Hachiya, qui continue de 

faire l*obj4t d'un4 enqu&te, est en v&ritC Kim Ryon-hui, autre agent spkial du 

rervice de renreignmntÉ que je viens de mentionner. 

Si parmi les nn&xes rbunis autour de cette table, certains Eprouvent des 

doutes quant i la viracit& d4 la confession faîte par cet agent nord-corben, 

Kia Hyon-hui, mn gouvernement est pêt a leur donner acds i toutes les preuves 

diaponîbles, et r&e i les autoriser b s’entretenir avec aette femme, M qui, j’en 

sufs 66r, 8onfirm4raft que 6a ecmf6a6ion a 6t& f&its libreasant 4t de pl4tn gri, 

Le 1S janviar 1988, le 06uvernemmt de la Rbpubliquc de Cor& a exigé 

aaebgoriquument que la CoPbe du lotîl pr/sente des excuses peut cette destrwtîon, 

qu'ella punf8ae le8 respmrabks dfrwtr st qu’slle donne la qarantie qu’une ttlle 

attagua terrorista n4 44 ripbtera par. 

La rdprmmi nord-aarhnne b notra demande a &$, coma4 je l’ai di jr dit, un4 

perverritm total4 d4 la vkiti. Ils prkandent que l’incident est t34 notre propre 

fabrication et que c’est la R&publfqua de Cor44 qui a pachd& a la deetructfon de 

l'appareil. 

L4 PWt4-$arob du Ministbrs des affaires btrangbrar de la CorCe du Nord a 

dbolatb le 25 janvier 1988 qu’il s’agissait d’*une machination ourdie par 14s 

fantmh68 sud-8oréms 6UX-A8lllss". 

RécOllgCnt, ils ont même fait un4 autre all&gation inique selon laquelle nous, 

la Rbpublfgue de Code, avions orchestré cette intrigue wur exercer une influence 

sur la campagne des ilecttons prémic?:ntielles gui Ctait en cours B ce wxnent-la. 

Si cet arqunwnt est evanid skieusement - comme cela semble âtre le c4s - c'eet un@ 

insulte b l*intelliqence humaine. C’est tellement absurde que cela ne mérite 



NB/6 s/Pv.2791 
- 18 - 

M. Choi (Rbp. de Corbe) 

aucune réponse. N&nmoins, ce mnt la des all&gations ainisttea aux implication8 

funester. Corne nous l’avons déjh aignalb, noua voudriam attirer l’attention sur 

le danger jvident de voir la Cork du Nord r&&er ses actes terroristes dans 

l’avenir. 

Juaqu’a prdsent, plu8 de 60 Etat8 Metires de8 Nations Unies et un certain 

no&re d’organisations internationales, y compris la F&d&ration internationale des 

awociationm de piloter de ligne, ont rarqu& leur indignation et leur profonde 

pr&ccupation en condamnant l’acte de terrorisme nord-cor&n dan5 les ternes les 

plu8 c8tbgoriquem. La Corde du Nord ne doit nullement ae bercer de l*illusian que 

mux qui gardent le silence approuvent meas actes de terrorimne. oc IK>uveaux paya 

l ‘associeront a ceux qui ont demandé a la Corde du Nord de rendre der c-tes d’une 

façon ou d’une autre sur cet acte q &priaable de terrorimne. oc nombreux paya ont 

d6ilr irpori der r.anctiam contre la Corde du Nord, notament ma18 forme de rupture 

de relations diplmatfques. En effet, C*e& par 8on prope f8it que la Cork 

du rrOrd est dwenur un horr-la-loi, un paria internatianal dan8 le amde aivilid. 

L~attentbn qee le Conseil de duurttl des Uatione UMeo pafte i uet incident 

est i la fois opportune et utile. Ma dblbgatian eapbre quo l’examen p8r le Conseil 

de l*inaidsnt de la destruution de l’appareil de la KAL eontribueta 6 dissuader la 

Corde du hard d’entreprendre de nawedtux actes de terrurisam. Comm Kia Ffyqn-hui, 

l*&tgent nor&uor&n repenti 1‘s dit t YTrf’espbre qu’il n’y aur8 pas d’autres 

inuidentu inrrn& de oe qenre, qui goennent des innocents pour viotims.* 

Depuis 20 ansr la R6publfque de Cor& a fait tmauobup d’efforta pour r&ufre 

la tension et renforcer la paix sur lr pkinsule Corbnne, en vue de pemettre la 

rbuniftoatio~ &ventuelle de uette nation divirie. C’est dans ce contexte que 

doivant 8’fnmrire la pr~aition de la République de Corde de tbunir un 

oonfirence au ramtet entre les deux parties de la Corée et d’autres initiatives de 

dialoque qui ont bté avancées depuis 1981, Malgr& la politique de rejet de la 

Cork du Nord, nous avous toujours poursuivi une politiqm de pourparlers directs 

entre le Nord et le Sud, sur 1s base du principe de l~autadbterwination nationale. 

La proposition que j’ai faite moi-m&e lors d’une rbunion des ministre8 des 

affairer étrangéres du Nord et du Sud, a l’ordre du jour non liiaid, n’est que le 

reflet de notre politique habituelle. t4alheureuaement, la Corée du Nord non 

seulement a repoussi chacune des propositions que nous avons faites, me is y a 

répondu en d~tcui5ent par un act ? de terrorisme inhumain notre appareil civil. 
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Notre politique' ouverte, bnonc6 en 1973, 11418 a qaqnb un va8te aPppui 

international. L’8mbliorati~n de no8 relation8 avec 108 p8ys rccialirter et leur 

p8rtiaipation aux jeux Olynpique8 de S&u1 oantrfhueront certainement A riduire 

encore la ten8ion 8ur la pbninrule Cor(enne et A acdl&rer la tendance nai88ante 
d’un rapprochrrnt entre l’trt et 1’CWest. 
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Je voudrais saisir cette occaeion pour dire claireswt, une fois de plus, 

devant le Conseil de rdcurit& de l*Organisation des Nations Unies que la Rhpublique 

de Cor& poursuivra fermenmnt s-a politique de dialogue et de paix afin de 

oontr ibuer au renforcement de la ps ix et de la skuri tb dans cette r&gion du monde. 

Co#sse les membres du Conseil le savent, les %XIVe jeux Olympiques d’&A auront 

lieu a S&ou1 au mois de septembre prochain. A l’heure actuelle, un nombre record 

de 161 Etats ont prisent& leur demande de participation au Comitb international des 

jeux Olympiques. Nous s-8 fermemsnt persuad&s que les jeux Olympiques de S&ou1 

seront un grand festival de la paix et de l’unit& pour l’humanitd tout entiire. 

Le Gowernemant de la RCpubliquc de Code a d&j& accepti la proposition du 

Caitb international des jeux Olympiques de permettre A la Corde du Nord 

d’organiser cinq kbnements mrt ifs a Pyongyang, dans l’espoir sineare de rncttrs 

un terme h l’affrontearnt entre la Cor& du Sud et la Code du Nord et de cr6er 

ainsi un atmoapbire plus propice i la Auonciliation nationale. 

Le Oouvernemsnt et le muple de la -brique de Cor6s sont d/cid&s a dpondrs 

aux esancss h la eosrsunaut$ internationale en a~~sursnt le ruusbm deu jat# 

olympiq~ de 1986. 

Qu* il # 8oit pernir de mlMuret les membres du Consail que les portes de MS 

viller et de nos uoeurs restent ouverte8 i la participation de la Corda du Nord aux 

prouhains jeux Olys@ques, et qu*ellea resteront ouvertes tant que aela sera 

possible. 

Avant de terminer, je voudrais adresser quelques otmervations h la &l&atïon 

de la Cor&s du Nord. 

#ou?, peuple de la C!or&s du Sud cosmks de la Corbe clu Nord, avons la nbs 

culture, utilisons la s&se langue et partageons une histoire ancienne et un 

patrfmine national. Nous chbrfssons tous le vieux dicton coréen selon lsquel 

“Ls sang est plus ipais que l’eau*. 

La cause de la paix et de la prospkit6 et la nkessiti de la rbconcilfation 

nationale font passer au second plan la tristesse et la oolire qu’iprouvent b 

l’heure actuelle les Corkns du Sud. Le sentiment eéculaire de fraternitd doit 

l’emporter sur tout penchant b: la haine. 
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M&is si le sort’ nous a divisQs, et divish profondbmt, ne permettons pas que 

notre division nationale serve d’exouse a la perpbtuation de la haine. Ne 

transforsmns pas notre trag&ie nationale en mal&iction nationale, mais 

transfornona-la en un renouvellement et une rbaffirmation de notre nation comnune. 

C’est dans ce contexte que je prie vivement le r&gime de la Corde du Nord 

d’entendre la vive condasmation de ses actes terroristes proférae par la comunaut6 

internationale, de rdpndre positi&emsnt aux exigences lbgitimes prbsentbs par mon 

gowernenmnt le 15 janvier 1988 et de renoncer au terrorisnt uns fois pour toutes 

en tant qu*instrumsnt de politique d’Etat. 

Ce n’est qu’en prenant de telles mssures que la Carie du Nord Pourra 

contribuer positivewnt A la psix et A la atabilitb dans la pdninsule Cor&enne st h 

la r&unification, en fin de cmpte, de notre nation divisaa. 

Le PRRSIDGnT (interprdtation de l’anglair) I Je remercie le reprkestant 

de la R&ublique de Corde de8 parolerr aiubler qu’il m’a adresdes. 

n. R+HI (Japon) (interpr&atfon de l~anglrim) a nonsieur le Pr/sibentr 

je +#mk’lrais twt P&bwd troua rmn6reier tr$t sinuhre~nt dea aînrbhs prtofms de 

bfenvwkue que voua b’&#t l dreW&e i l~oooasion &e mm l ntde en fonutiaw l ma 

qualiti de reprbntant permnont du Jarson auprir de l”organîs8tion des 

tSatian8 mier. Ilvoa votre owpbration prbieuse et aells de ame mltbquer auCOur 

de aette table, j’tsphe pouvoir meacquitter hasoreblemsnt de mss fonaticms en tant 

que medwe du Conseil, 

Je voudrais aussi YDIZI) dire oosbien je suis heureux de voum voir pr&rider les 

r4unions du Conseil de s&writ& pendant le mis de fkfer. Au wur8 des 

omsultations offfcfeuses que vous avez amdes la semine dernibre, j8ai 6tb 
vraiment fmpressiosn& par l’efficacitd avec laquelle vous ave2 ditiqb noe trovauxI 

et je suis heureus ds ravoir que les d&litirations offioielle8 du Conseil 

b&n&ficieront grandemnt de la sagesse, de l’exp&rienae et des talents dont VcIUs 

avez a6jb fait prewe. 

En n8w temps, au nom de ms aQl&ation, je voudrais exprinsr sa reconnaissance 

h votre pr&d&zesreur, 9. &. sir Crispin Tickell, pour la fspn superbe &Ont il s 

dirig6 les travaux du Conseil pendant le mis de janvier. ~isn que je n’aie pss eu 

le privil&qge d’he ici pendant sa présidence, j’attends avec inté& de travailler 

& ses C&&e au Conseil de skurith et dans d’autres instances des Nations Unies. 
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La destruction de l’appareil de la KAL effectuant le vol 858 le 29 novembre de 

l’ande dernibre a codt& la vie à 115 passagers et membres de l*&quipage 

innocents. Des incidents de ce type ne doivent pas 80 reproduire. Le Japon e8pbre 

qu’au aours de oes délibkations, lee nwnbres du Conaeil de s&curit6 examineront de 

tr&s pr8s les faits relatifs a cet incident et, partaqeant les vues et 

pr&ocaupations du Japon, Co&teront pour dénoncer et rejeter cet acte et feront 

tout pour emficher que des actes similaires ne se reproduisent & l’avenir. 

Le Japon a danandb la rbunion du Conseil de r&curit& en particulier pour les 

bux raiBons suivantes. 

D’abord, je voudrais appeler l’attention sur le fait que le Japon a &t& 

&galement victiw de cet incident , car les agents nord-cor6ens ont prbtendu $tre 

des ressortissants japonais. Ainsi, si Kim Hyon-hui, l’un d’entre eux, avait 

durai dans aa tentative de suicide et si sa fausse identitd n’avait pan dt& 

divoilie, le nonde aurait pu avoir l’inpreaaion que la destruction de l’avion de 

ligne cor&, qui a co0ti la vie A 115 pwaonnem, avait it6 provoqu& par dea 

rearart iasant8 japonais. Cet inciUent aurait alors nui aux rel8tima que le Japon 

l atrrrthnt ame 1s RQpubzique de C&&e, Cet inuident boit &xe mnbebn4 m tant 

que tmtatitn faite pour attiacr l*a tanaiona drna lea relations internrticinalea en 

Raie de l*Eat et asttre en danger la pair et la aburitb Q la Agion. 

Dewibement, il faut aiqnaler que oet iwfdent wnstitue un wte terroriste 

organiab pm la Cor(c, du !torQ. Apt’&a avoir prau&db i una enqu8te tr&s approfondier 

aorqKen&nt dea d&positionr de Kfm Ryon-hui, le bouverneumt de la R&#wblîque 

de Corde. qui a &Ci 1s principale cible de cet inoident, a abouti & la oonalusion 

que l’appareil de Za KAL effsctuant le vol 858 a 6t& batruit par dea rrqenta 

nord-corhna aqirsant aur les ordres dea sutotit&a norff-eor&ennes. M Gouvernement 

du Japon a bgalambnt rbuni de8 preuves qui uonffrmant ces ~on@1~sions, et il est 

convaincu que l’explosion a 6tB provoqubs par dea agents de la Cork du Kord. 

Des actes terroristes de ce type constituent une grave violation du droit 

international et menacent la paix et la rkurité internationales. rm toute 

6vidence, ils sont inexcusables. 

Parmi les faits qu’il a obtenus directement, le Gouvernement du Japon aimerait 

souligner les deux points suivants. 
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Ttnat d’abord, junte apras la disparition de l’appareil de la ML effectuant le 

vol 050, les anbassadea japonaises loaalea ont v&tifi& la liste des paaaagera de ce 

~01 et ont aonatat& qu’un hame et une ferme que l’on croyait &xe japonais avaient 

e*arqu& a bord de l’avion h Bagdad et d&barqu& b Abou Dhabi. Apria vbriffcatian 

des demandes de passeport et des documnts pertinents arahiv&a au Jamnr on a’eat 

aperçu que le passeport de la fems &tait un faux. But la baae de cette 

oonuluaion, et avec la coopkation des autoritb de BahreXn, des fonctionnaires du 

Gouvernement japonais ont suivi le aouple. Conforrhmnt i la demande du Japon, les 

autorit locales ont arr&t/ ce oouple a l’airoport de BahreIn au mmnt oil il se 

pdparait i quitter le paya. Lors de son interrogatoire en prdaence de uabrea du 

peracnnel de l’ambassade du Japon, le couple a tent4 de se suicider en avalant des 

capmulw de poison. L’how est nort, mis la fem a survécu. 

A la suite d*uno enqu8te entrepciae au Japon sur les ~aaeporta do ua oouple, 

il S’est l v6r6 que n. Bhiniehi Hauhiya, dwt le mm figureft sur le paaaePort en 

pwM@riun de l’hrwr us&& l e UouvaSt en fait au Japon. PI. fIachfy8 a 6t6 

fnt.rsuç6 l t il 8 6?6 v6sMi6 qo’il mit ubten8 mal pmaaQQst 4 18 duata de . 

qu8lquWi que 108 autorit& japonaises ont i&ntiffi uame 6-t un eg8nt 

nosd-uden et qu’il S@#ait pr&tl 1 ootte peraontm pendant una diadne de $0~8. 
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Premikeamnt, selon son propre t&moignagt, Kim Hyon-hui avait en juillet 1984 

reçu pour inntruotions de $8 faire faire une photo de passeport dans une *pensiona 

de Pyongyang et avait en aoPt signd un faux passeport. D’apris les txpcrrts 

japonais qui les ont examida les passeports 6taient si bien imith qu’ils ne 

pouvaient atre que l*oeuvce d’un groupe de faussaires organis68. 

Deuxi&aamnt, le Gouverntmnt japonai , apràs avoir fait interroger Kim 

Kyon-hui par sea propres fonctionnaires , a acquis la conviction que son t&aoignager 

selon lequel elle avait fait exploser l’appereil de la KAt effectuant le vol 858, 

sur ordre de la Corde du Nord, avait 6t6 fourni de plein grb et qu’il itait 

parfaitememt digne de foi. En outre, la cr&dibilit& de aon tCmignage est 

renforcda psr le fait que ltr pay8 int6resa6e ont confi& les ditails qu’elle a 

fournis en ce qui concerne les voyage5 qu’elle a et fectda avec son corrpagnon en 

vue de préparer l’attentat a la bo&! contre l’avion. 

Pour w>ntrer aon oppdtion crdgorique au terrorimw international et pour 

# tre l irieusemnt en gerde contre toute ripkition de tela actes, le Gouvtrneaent 

frpanais a pria do-fit uertainea ibesureo qui liniitent les contecte et les 

visites entre le J&x?n et la Corde du !dozd. Le Jqxm aa*te que cem mesures seront 

intarpt&th aome il oenvient par la aomunaut& internationale. 

hrtbna-noum un mament paur r8ppelet Zea efforts faits per la wutunriutÇ 

tnternntionnle pour emhet le terrorisme. Le Japon, pour se prrrt, a adaptb 

depuis lmgtestps la porftien selon laquelle les wtea de terrorise etamie aontre 

dw dromfs ou taua autres eut88 de terrartmme, sans &gard A leurs Ilbtffa ou a 

leur but, ront &a #rtea qui portent atteinte 1 la paix et & l’ordre mondiaux. Les 

soba de terrorïme doivent Btte twndaamlr et re jet86 par la ccnrprneut& 

internrtionale dans la5 termes lee plus &nergiquetr. AU amra d55 dernibrea ann&e8, 

l~AsseiT&l&e gédrale a adapt6 les r/mlutionr 40/61 et 42/1!39, qui condaaent cumw 

ariminelles toutes les former de terrorisme. m outre, 1Wrganimtion de 

l’aviation civile internaticmals a pris dee ïneaurea effectives pour prhnir les 

dictes de terrorisme contre l’aviation civile. 11 est extrhment regrettable qua 

de tels actes de terrorisme, qui provoquent la perte de nombreuses vies hurmfnes 

innocentes, continuent nbraoins d’8tre comia. 
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Un Etat qui organise, aide ou approuve de tels actes de terrorisme viole 

manifestement les obligations qui lui incombent en vertu du droit international et 

mt en danger la paix et la sbcuritd internationales. En fait, le cadre de 

coapkation tendant a pr&venir le terrorisme, qui, apris tant d’efforts, est 

actuellement mis en place par la communautb internationale pourrait 8tre gravement 

conpromis par le non-respect de ces obligations fondamentales. 

Si noua ne faims pas face & de tels actes de terrorisme, la S&urit& et 

l’ordre de l’aviation civile internationale, instauris principalement qrhe aux 

efforts de ltOACI, risquent d’8tre anbntis, et la paix et la S&urit& 

internationales reront gravefœnt iœnacées. Le renouvellemnt de tels incidents 

doit &tre prbenu. Le Conseil de r&urit&, Qnt la principale responsabilitd est 

le nbintien de la paix et de la sburité internationales, doit prendre l’initiative 

et mener dem dibats skieux sur cet incident pour empêcher que se produiment mur 

notre planite de telm actaa de terroriama international. 

Par l illaurm, le Japon espire l inc&r~nt que toum lem arabres de la 

eomunaut& internationale, a0 fondant sur Ier travaw qui ont &t6 effectu4m au 

auurs de nabrausas aan&8 dan* les dîvwrsas tnWs intatnatiuaalas~ et 

particulibreant aux 10atimr Unîem, r*uniront paur proaouvoir la aoop&ratbn 

internrtionaie dana la pr&ventien du ti9rrorfsnbe. Cami il a it6 dit alairamentr 

natamnt dam la D&l8riatian adopt&e l’annbe dernUre par l’AssaWl&e g&n&rala sur 

le renforoœnt de l’effiowitb du ptinaipa du non-raawrm d la forue, et bru la 

r&MlutiOn 42/r!M de l~Assembl&e gh&ale, la conwnauti internationale danm ron 

maadrle ree0nnaft l’effet patntoieux des kwtes de terroriw sur les relations 

entre Ptatm et la mnace que ttr font peuor mur la paix et la huri t6 

internationales. Msintensnt que cette opinion emt partsg6e par toua les Etats, la 

pr&vention du terrorisas constitue une tkhe urgente pour la awawnaut/ 

internationale. 

Le dQeir de voir les jeux Olympiques, qui auront lieu a S&ou1 en eeptembre 

proohain, se d6rouler sans incident est partagb par 5 milliards de perronnem. Il 

est extrbmnt regrettable que cet acte de terrorimne se soit produit au momnt 

nkne OU les gouvernements et les peuples de tous les pays coopkent pour assurer le 

succ8a de ces jeux. Le Japon esphre que les jeux Olympiques seront couronn&s de 

succès, et il apportera toute l’aide possible pour assurer la sdcurit6 des athlkes 

@t des rpectacteure de ndreux pays qui passeront par le Japon pour s’y rendre. 

Hous erpdron5 que tous ~@CC autres pays coopdreront Cgalement B cette fin. 
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LO gouvernement du Japon eepbre sinaarement que la a-unautd internationale, 

reprbsentie ici, jugera came il convient les faits qui entourent cet incident et 

qu’elle lanuera un appel hergique h la Cor& du Nord pour qu’elle s*abstienne de 

combattre h nouveau de tels actes criminels. 

Enfin, je souhaite en cette cu?casim exprimer au nam du Gouvernement et du 

peuple japonais mss condol&ances aus familles erxleuill&es psr cet incident. 

Le PRIBIDWT (interprbtation de l’anglais) t Je remercie le rOpr6Sentant 

du Japon des parolas aimsbles qu’il s’a adresJe8. 

L’orateur suivant est le repr6sentant de la République populaire d&nocratique 

de Corde. Je l’invite I faire sa dklaration. 

M. PA11 (Rdpublique populaire dbmcratique de Corée) (interprbtation de 

l’engl8is) t La paix dans la pininsule Cordeme est directement li4e a la paix et i 

la sicuriti dans le monde, notamsnt i la s&uritb en Asie et dans la rigion du 

Pacifique. La division artificielle de la phinsule Corienne qui existe dspufs 

ptk da SQ snrr et qui uintient l*&tst Wsrrlstîae depuis prb de 40 ut& 

mmatitue uns soutee uonatante 6s guerre et de tenrion ailitaire. La prieenue de 

pZus de t 000 arms nttelbfres * diftdrents type8 et de 43 400 ocMats m&riocrinr 

sur cette petite pininsule ainsi que la conduite ohaque annde d’e%ercicer 

8ilftafrea extrbemmnt l vanturew et off*naifs - avea la partiai~tion a0 plua de 

200 000 ho-8 apprftg\ant *Ux Uotipe& r&gufi&res et d~a&ronefr du cmmanddurnt $88 

fcmes rtr8t4giquer et nuol&aires - eoulîpnent une fois de plus la sittmtion 

extrhtœnt tendue qui rhgne en Carbe. Cela nusuite une grande inquLQtube ctss le 

psuple corbn et cheo ka peupler (pris de prix tant dans la rhgion que dana le 

reste du mnde. Coqte tenu de cette situation, tout &v&nemnt fortuit en Code 

risqua de faire blater une guerre qui pourrait frcilesœnt devenir une guerre 

#ndialO thermnwlbaire quf d6bordarait les fronttires de la Cor&e. 

La R6publique populaire dhxratique de Cor&e, me par un sens de sss 

rerponssbilit&s !I l’dqard du destin de sa nation et de sa noble scission h L’hgard 

de la paix qlobsls, a prhent& de nambreuses propositicms de nature a garantir une 

psis durable dans la phinsuls Corlsnne et a oeuvrb sina/te#nt a leur 

rialisatfon t proposition de conclure un accord de paix entre la RQpubfique 

populaire dhtxxatique de Cor&e et les Etats-Unis et d’adopter une &$claratfon de 

non-agression entre les deux psrties en Corée; proposition tendant h transformer la 

p6ninsule Cor6enne en une zone de paix d6nucléaris6et proposition tendant à 
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favorimr 68 pourparhrs rilitaro-politiquo8 de haut niveau l ntro le Nord l t le 

Sud. Toute8 008 propo8itionr ont paur but d’auurer una paix durable dan8 la 

p(ninrul*. 

Pour relkhor le8 tonrionr et éliminer le danqor d’une guerre dan8 la 

phinrule Cor&ne, il wnviont d*&liriner la oonfrontation nilitairo oaraotkirk 

et de rialhr un d48uwunt aorplet. A omtte fin, la Ripublique populaire 

dhoratiquo de Cork a fait en juillrt dernier une inportante propo8itim l n vue 

d’um rdduotion uilitairo suive duu la pininmule corhnno l t de la tmuo entre 

108 partiw oomorn&r do nigooiationr multinationale8 de dkarumont 8ur la 

guut ion aor4onno. 
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M. Pak (Rbp, POP. d&m. de Corée) 

Si la proposition de tdduction des armement5 btait mise en oeuvre* les toraes 

armdes du nord et du sud de la Corde se trouveraient rbduites a 100 000 honrnes OU 

moins en 1992, la pdninsule Cordenne serait libdr& des foroes itranqires et des 

bases militaires &tranqbres et la zone démilitaris&e le long de la ligne de 

d&arcation militaire serait transformba en couloir de paix complbte. Cela 

éliminerait les causes potentielles d’une nouvelle guerre sut la p6ninsule 

Corbenne, amberait une paix durable et of frirait des perspectives encourageantes 
de rbunification ind6pendante et pacifique du pays. 

Pourtant, jusqu’& prdsant L nos efforts sincAres n’ont pas reçu de rdponse 

positive de la part des Etats-Unis et de la Corée du Sud. La situation sur la 

phinsule Cor&enne ne s’est pas dbtendue; elle s’est plut& sqqravie. 

Les Etats-Unis ont cette ann&e encore d&cid& de proc&dar & des mmoeuvres 

militaires conjointes de grande envergure dont le nm coda est aE5prit 

d’6quips 88’, contre la R6publique populaire d&mocrstique de Carie. Les Etats-Unis 

entendent mobiliser des tomes armks de plus de 200 000 homœs dans le cadre de 

aes 85mmmres ai~it5iras corrjointes d”EQprft d’Équipe 88*, qui auront lisu do 

f&rfar A Rsi. Les foraas amies des Btats-mis r6pr45ententr sur oc nad3tsr plus 

de 60 000 hamss alors que les forces armbes sud-oariennss reprhentent plus de 

140 000 homes. 

En dme temps, les Etats-Unis essaient d*orqaniser des jeus de strat6gie 

militaire simulsnt une attaque tous asimuts sur terre, dsns l’air et sur merr en 

priw&snt b la rmbilfsatton 6s ditfirent types de navires de querre, de 

porte-avions, etc. Les Etats-Unis ont l*intentim de d6ployer un ou deux 

porte-avions aceonpagnbs de six A dix escorteurs dans les eaux c&i&res de 15 Code 

du Sud, d’intraduire des navire5 de guerre d*Okinawa dans les bsses a6risnnes de 1s 

Corde du Sud et de mobiliser des bataillons matins amphibiee en Code du Sud & 

1Qxcasion dss jeux Olympiques. 

En ce rament, le monde entier est p3fondbw4nt prQaccupi et prbvoit que 

l’annb 1988 sera particulilrement tendue et complexe sur la p&ninsule COr&enne, 

étant donnl la situation interne en Corde du sud. La prhaente aqqravation de la 

tension risque de faire de la péninsule l*étincelle qui peut provoquer une nouvelle 

quer te globale. Nous ne voulons pas connaftre une telle situation. 
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Les Nations Unies, itant donnb leur objectif de maintenir la pSiX et la 

sbaurid internationales, devraient examiner conrne il se doit la fagon de rbduire 

la tension sur la pbninsule Corbenne et d’y assurer la paix et la sdouritb. Le 

Con-11 de ahurit4 en particulier aurait da inscrire ae point a l’ordre du jour de 

la pthente rbunion. POurtant, a notre grand regret, le Conseil de sbcurité 

discute en ce mmnt le prbtendu incident de la KAL , su jet qui ne relbve pas de sa 

comp&tence et qui n’est pas crddiblc. 

Etant do& que 1e pr&tendu reprbentant de la Cor&e du Sud a erray& d’induire 

en erreur l’opinion publique mondiale, associant l’incident de la KAL a la 

Rbpublique populaire ddnocratique de Corde sans aucun fondement, la d&l&ation de 

la Ripublique populaire dbnocratique de Code estime qu’il est de son droit 

ligitims d’4noncer sa position eu bgard A cet incident devant le Conseil. 

Le Gouvernement de la Rdpublique populaire dbnocratique de Cor& a toujours 

suivi une politique huruniste, qui uonfire la plus qtande valeur i la rouverained 

et i la diqnit& de l’hame. Partant, la R6publique populaire dirroatatique de COCie 

a appliqub une loi interdirent strictement toute viol& ton des droite de l’hafin et 

tmte appresaion. 

k Ripublique -laire dqlwrotatîque de Corbe est opgode i tout wte de 

terroriœ et maintient qua la r&uurit4 &s avion8 aivile internationsum &Oit 8trO 

pleinewnt garantie. Hou8 n’avons awune raison ni aucun wtif de ditrufre un 

appareil u iv0 rub-oorkn. #atr n*avonr rien B gagner de la dertrwtfan d’un 

apmreil de ligne aivile de la Code du Sud. #ou8 sms frlrer et eoeursr 

toujours solidaires du peuple de la CO& du Sud. Cament peut-on imgfner que 

noua aurfcmr pu uauser pdjudiae aux travailleurs sud-aor6ens qui se trouvaient 1 

bord de l’appareil oivil? 

Ye raisi cette occasion pour (nonaer rolennellemnt la position de mon 

gouvernmnent selon laquelle la R&blique populaire dkocratique de Corde n’a rien 

h voir avec la disparition de l’appareil Korean Air 8561 now re jOtOnS 

aatbgoriqusmsnt les pritendws ooncfusiona de l*enquite pr/sentbes mr les 

aUtOrit& sud-uor$ennes pour rejeter la responsabiliti de l*inctdent de Korean Air 

sur la République populaire d&fmcrat ique de Corde. 

L’incident de Korean Air tant mont6 en kpinqle par leo autorids sud-corbennes 

n’est rien d’autre qu’un coup de théêtre monté et orcheatrd par les plus hautes 

autorith de la CorCe du Sud, 
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Je voudrai8 saiair cette occasion pour appeler l’attention du Conseil sur la 
nature viri table de 1’ incident de la KAL et ce, sur la base d’informat ions fiable%. 

mut d’abord, voici l’hiatorique de cet incident. Celui-ci s’est produit le 

29 novetire 1987, main sa genise remnte en fait A beaucoup plus loin dans le 

pad. Come toutes les affaires bizarres de ce type, l’incident de la KAL e8t n& 

de la situation politique instable r&ant en Corde du sud. Le mouvewnt pour la 

riforu constitutionnelle, qui durait depuis l’annbe pr&z&ente, s’dtait encore 

aqlifid et transform& en une lutte acharnie contre le Oauvernesmt a la suite de 

la rott sous la torture de Pak Jong Chol, affaire qui avait &clat/ au d&ut de 

janvier 1987. 

ACCU~~S, les milieux dirigeants attendaient beaucoup de l’inpartante dicision 

du 13 avril, mair celle-ci n’a fait que mettio le feu aux poudres et d&clencher la 

risirtanoe de toutes les couches sociales, la situation dihouchant tris vite sur 

l’inrurteetion populaire de juin. 

CoIHoients gu’il kit diffioile de dtriwr la l ituatîun par le fume brute, 

fer milieux dirigeanta ont publib la %klaration de Rbh Tae Woa du 29 juinmI 

hbor&e ma sein 41 l*fustigation de wddngt0nt rrtis aelle-oi 8 eu paur effet île 

redoubler ler teoundiaations de dbnouratisation de le ujoriti de la population et 

de gagner l*opinicm publique & l’ic26e de riunifiuetîon. 

htubnt Ier trofr mis quea duri le axwemmt peur 18 d&utwatisationr le 

premier dan l’histoire du uuwemmt des travailleurs swW!of&ns, en 8 rsst8tt & 

un apro affrontement entre deux th&ser 8 l’une favorable a l*aflianue du amvenent 

pour 18 dhmcratisation et du mxtvemnt pour la rbunif ioatian et l’eutce favorable 

& l’unit& des masses populaires, qui, au fil des jours, a susuit& dans la 

wpulstion un esprit proaomunirte et fiworehle i la r4unifiaatiun nattonale. 

A ae sttie, les milieux dirigeants de Cor&a du Sud itaient tr&s rnxieux de 

trouver le !noyen de ms$triser la siturtion mais ne parvenaient pem b mettre au 

point de solution irtgbnieuse, 

Un jQtr d*a& l*ande detnfbre, wh Ta0 woo, a convoqu& ses scolytes h un 

endroit dbod X Poo et leur a annoncb qu’il fallait prendre d’urgence des meuurel 

paut aseurer 6ans faute la tenue des “6lsctions pr6sidentiellesw prbvue pour 

d&e&+re et paur garantir le dkoulement sans in-ident des deux grandes 

catibratfone que seraient, l’année suivante, les jeux Oly%@qu%s et le *transfert 

du pouvoir*. 

C’est dan% ces conditions qu’a 6th maniganc6 l’incident de la KAL. 
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Pendant le conciliabule du mois d*aoOt, l’un des acolytes de Roh Tae -0, gui 

avait compris les intentions de arlui-ci, a ima&diatemant dam6 des ordres stricts 

A la direction du ‘Parti Justice et Dbnocratfea pour que celui-ci prenne d’urqewe 

des masures, 

Les plans mi5 au point par la direction du “Part f  Justice et Démocrat i8” apr&s 

plusieurs jours de discussions &tafent les suivants : tout d’abord - plan No 1 -# 

dhmorcer la crise en publiant une nouvelle ‘dblaration de Roh Tae Woo”, faisant 

suite A la l d&laration du 29 juin sur la d&mcratie*, qui avait riussi b calmer 

les esprits et a neutraliser le mowemmt insurrectionnel de juin. Deuxfbmeaent 

- plan No 2 -, administrer un arem&e de choc*, susceptible de retourner l’opinion 

publique. 

En un mot, la .d6claration de Roh Tae Woo. btait conçue pour gagner le soutien 

de la population en abandonnant le .pl5n d’unification paoif ique” et en trahissant 

les arpir5tionr Ue la natbn b la rbnifioatian. Le noweœa Vedde de Ubu” 

devait aonaister en me tentative d’attentat contre mah Tae Wm au en un attentat i 

la boabe aontre lea pcbwîpalea i~tallatkms opottiwer de5 jem Olynpiquee 

dr 1999, dont la remsahilSt6 serait rejet& sur la Corde du Nord. 

Ce plan a iimhdiatmnt &t& pzisentl b Rab Tac Woo. A~&S des aonrultatians i 

oe su jet 5v5a ses acolytes, Roh Tac ww a ebtenu le feu vert de Chon tbo Wwan. tm 

plan No 1 a iti ai5 en cberve et la plan na î a 6th modifti et oorplbti par de 

nouveaux ditails. tSlb&a &Ut que, paur Wifier le alimnt pridlsataral, il itait 

plu5 ef fioaue de choquer l’opiniar publique nationale par un &vhemmt tarehant la 

rburit& nationale qu’en publiant une dbcrlaration de politique ginkale cioticerMnt 

la riunff icrtion. 

Le plan No 2 devait etre modifi& car il btait difficile de prower le lien 

avec la R&ubLfque populaire dbnocratigue Us C!or& A la lumîire de l*explosioo qui 

S’&ait produite h l’a&roport Kfm Po en 1986, ce qui lui donnait peu ds chances 

d’avoir des ripercussions iaunmtantes dans le pays et i l’Étranger. 

C’est pourquoi 185 complices de Roh Ta8 Woo ont d&oid& de dplecer le thbkre 

des Mrationo ver5 un autre pays, oii ils eeraient assur& d’obtenir sans 

difffculti l’appui de l’opinion publique et de powoir monter de toutes pibces un 

incident afin de modifier A nouveau leur plan. 
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11s se sont inspitis pour cela du l scdnar io de quer re mont& par les Aahicains 

contre la Code du Nord’, d&jb ptbparé sur la carte depuis juillet dernier. Ce 

schario avait &A mont6 avec la participation de hauts fonctionnaire8 sud-aot&ms, 

de gCn6raux et d’un capitaine de fr&ate adricains en Carie du Sud, de 

Chon lmo Hwan et Roh Tae Woo. Il s’agissait de sauver la situation en dblenchant 

une guerre partielle le long de la ligne de cessez-lcrfeu afin de provoquer une 

crise en Cor&? du Sud en prdvision des prochains jeux Olympiques de 1988. 

En d’autres termes, il était privu de faire exploser en vol au-deraus de la 

mer de Code, en mai de cette ande, l’avion transportant le Ministre sud-cor6en 

des affaires étrangbres vers le Japon , afin d’avoir un pr&texte pour exercer 

iinnbdiatement dea rcpr6sailles contre le Nord apraa lui awir imputi la 

responsabilitk de cet acte. 

C’est ainsi qu’a 6tC conçu le dnario de l’accident de la UAL, sur lequel 

Chon Ilo0 Huan et Roh Tae Wo étaient d’accord. Four le mettre i l x&ution, il a 

fallu conatituor uns &futpe ucmpe8&a de eaqarsea de Rab T*e wab, apprtwant aux 

servia de shrit6 et i la bireution de la a&uriti naticmak audwor4en8. 

CWait uns bqutpe ssut$te, placie direatmmt sous les ordres de l~h Fac Woo. 

Cette 6quiga a &ti fora& en tant qu’&qutpe sp&aiale, n8 relevant ni da8 8uvicMs 

de shuriti ni de la direetiarr de la 86curit& naticm8le. i;lle devait rester 

8edte, et Roh T8e -0, qui est encore PrCaident du .P8rtf Yurtiue et bbrouratîe” 

n’a qu’un pouvoir ad~infrtratif limit6. C’e8t sur de8 b8wo que l’&quipa 8 mi8 8u 

point 1s Vlan Hemo-lm. 

Selon ‘es information8 dont on dlqmse, le “Plan Melrrl* prbvoyait que le8 

*espion8 du Nord* feraient exploser un avion conœercial sur un vol international et 

danmit les instructions d*exbcution ci-apris. 

w code itait le suivant t 

Date s mi-nwfobre 

Ligne I Singalpur-B&oul 

Objectif t KAL 

La ‘Plan Mem-1” fournieeait en outre des directive8 op&rationoelleo et 

tactiques telles que la composition de 1’6quipe chargk de faire exploser l*avionr 

ddsignant par ‘R-08” l’agent responsable et l’équipe de couverture chargde 

d’assurer l’évacuation. Il fournissait aussi des indications détaillés Sur la 
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manihe de r&pandte les informations et sur les ms5ures II prendre apris oaupr 

telles que l’annonoe par les m6dias, aprbs l’explorion de l’appareil, d’un acte 

criminel con1ni5 par le Nord. 

Il atait pr&cis& Cgalement que si l’opbration r&ussi5sait, elle transformerait 

instantan6msnt un climat électoral défavorable et, faisant d’une pierre deux Coups~ 

retournerait la situation politique. 

En ce qui concerne l’application du “Plan Merno-la, la question la plus 

difficile a rboudre est celle du choix du *responsable de l’explosion” de 

l’avion. Cela est dd au fait que les vrais responsables sont certainement des 

agents der services de s(curit6 rud-codons mais que l’on fait endosser la 

responsabilit& de l’accident i des /hanta pouvant agir en liaiaon avec le Nord. 

Dans le but de trouver un faux reaponaable, l*&quipe charqde de l’opiration S'Cmt 

eapresde de donner l’ordre i aea agents deu servieecl de s(aurit4 bah i 

l'itranger de trouver im&iataent des individus auaueptiblea d’avoir dea liena 

avee le lord parmi lea &trangeta figurant sur la liste mire btablie par leu 

8~vWar de r#ta&iqnaNanta W+uu&ma et ae rsnhtt dana daa paya btrSngef8~ 

Ces agents ont fait purvenir ie 19 novehre dernier, depuis Vienne (Autriahe), 

le meaaaqe auivant t 

*Bua avons intam116 deux paraonnea en pcwaeaaion de paaaapurta japonais, 

qui se faisaient grassur pour le pire et la fille. L%tsame, Shiniehî N8ehiySr 

69 ana, itkmtifi6 en tant que W , S*~IC rendu en Carie du Bud k ainq reprises 

depuis 1994. La femc, &myrrri Iiaahiya, 27 ans, n’est pas identifiie. Le 

19 nwesbre, ils ent r6servd des plaues B bord de l’avlan devant quitter 

Vienne le 23 A destination de uanama vis Belgrade-Baqdad et Atm# Dhabf 

(le 29f.* 

L*&quipe chargie de l’opération a axaain et analys6 oe meaargc et a admir que 

le choix des prsonnee auaamtfonn&a came “responsables de l*explosfon de 

1’8via1 btait le meilleur. 

En ce qui concerne Shinichi Hachiya, il (tait surveil par les autorit&s 

sud-corGnnes en raison de ses activit&s de contrebande lors de visites en 

Corée du Sud. 
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Le choix de ces deux personne6 aoavae “responsables’ était db au fait qu’elle8 

possidaient des passeports japonais et empruntaient des itinbrairer jalonnbr par 

plusieurs ambassades nord-aor4ennes et s*!ivis 6galewnt par de nombreux voyaqeurs 

nord-corbenst il serait par aons6quent facile de persuader l’opinion publique 

qu’elles étaient bien les reprisentants des forces ennemies et les terroristes qui 

s’6tdient introduits dans l’appareil de la KAL *sur ordre du Nord”. 

En consdquence, 1’6quipe charg6e de l’op&ration a modifi6, complitd Ot 

parachevé le plan oriqfnal qui consistait A utiliser la ligne internationale 

Singapour-S&ou1 et a imddiatement ilabori le “Plan Uemo-2” qui coSncidait avec les 

itiniraires et les dates et heures de voyaqe de ‘Shinichi” et de “Mayumi.. 

‘Date et hsure : 29 noveskwe 

It inéra ire : Bagdad-Abou Dhabi-Bangkok-Sioul 

Objet 1 Le ‘Plan Msmo-2’, qui s &t& rebaptis& ‘Vol 8S8’, de la 

oownie sud-oor4enns UAL, explique que l’egent aharqi de 

faire exploser l’wion s’sppelle U-l.07 et frit partie de 

l*kpiprpr, 8t gutwt de oarpsendra &gatrrrnt la raisos pour 

laqu*tle on a Moisi le vol No 8S9 de 18 PAL. 

Cet avian, em servien depuis 197l, btait un vieil appareil qui avait aB par 

deux fois atterrir en astastro#te et était d6ji assuri pour environ 

SO millions de dollars des Etstr-tjnis. C’est le ‘Plan Hem-2 ’ qu f 8 en 

difinitfve &i retenu seer&temsnt pour ‘organiser * l*auoident ut l%p&ration a 

6t& rehsptis&e *Ophatim lt-87*.a 

En oe qui oonuetme l*Op&ratios K-87, le voile sur l’aaatdent de 1& KAL a &t& 

enfin tevi. L’ordre a &th donna, par o8ble de Uoul, à un agent i vienne 

d~ac~agner et de suivre les /lksents d&signds b Bagdad et de les livrer. 

Pendant CU temps, l’sgent de Bshrelln a regu l’ordre de les suîvre dis leur arrivbc 

et de les contacter A leur hetel. L’agent d*Abou Dhabi a reçw, lui, l’ordre de 

faire descendre de l’avion 11 fonutîonnaires du Ministhre des affaires btranq/res, 

ainsi que les deux *responsables*. 

Ces @rations se sont d&roul&s come prévu. 

A l’akoport d’Abou Dhsbi, ont donc dibargu6 les deux pxsonner en question, 

le père et la fille, ainsi que neuf membres de 1’6qufpsge et 11 fonctionnaires du 

Minist&re des affaires hangbree, parmi lesqueie Bak Gee Kyong, commissaire de 

bord du vol 858. 11 ne restait A bor% pratiquement que des employés du b&timent 

su4 corben qui avaient ét6 envoyés au Moyen-Orient. 



UP/11 s/w. 2791 
- 42 - 

M. Pak (R/P, pop. dim. de Corde) 

Parmi ceux qui ont d6barqu8, figurait Egalement H-107, agent secret de 

l’Agence pour la planification de la sécurit6 nationale, qui avait d&od les 

explosifs a bord de l’avion. C’est ainsi que l’appareil de la KAL, ayant à Son 

bord une centaine de travailleurs, a explosa en vol oosvne prku vers 14 heures, le 

29 novembre 1987, dans l’espace aarien birman, a l’aide das explosifs qui y avaient 

bt6 d&oJs par l’agent de l’Agence pour la planification de la s&curit& nationale. 

Ne sachant pas ce qui 8’4tait pas& puisqu’ils dtaient totalement Ctrangers a 

cet incident , “Shinichi” et ‘Mayumi” ont pcis un autre avion (mKaruhu*) A 

l’airoport d*Abou Dhabi et, i leur arriv6e A Manama (capitale de BahreSn) , ils sont 

descendus à l’h8tel Regency où ils ont tifait leurs valires. 

Dar leur arrivde, le deuxi&m secr&aire de l”aMasrade de Corde du Sud i 

BahreYn, Kin Jong Cee, et l’agent l nvoyb par l’Agence pour la planification de la 

skuriti nationale qui avait suivi “Sh?nichi* et *Mayumia, ont l nvoyd un t6ligrame 

au bures mtral de skul. 

Pendant ue temps, & S&eul, le Rlfnistbre des affairer Qtranqites de la Corde 

Bu &d Uwssnbatt ~fioiells@snt su% sutorttjr j-in@ do Lkntiffet es A~UX 

personnes pour obtenir une confirmation en bonne et dus forme. 

Avant &a d’seoir repu oette ganfirmation des WLaritb jepc#r&i808, 

Klm J6ng Gee, agissant sur lss instructions du bureau wntt&l, slest rendu i 

l*h$tsl Regency dan6 Ia rot& du 30, pour eonfinrr b*idantit/ des deux personnes 

mnaernies sans en aviser les autotitis de Bahreftn. En Lait, il s’agissait de les 

intimider pour les ammar b prendre la fuite, et 14s aompromsttrs ainsi dans 

l’accident de la KAL. 

Com les oonspfrateurs suiGcor6ens l’avaient prévu, alarm&s par la visite 

inattendue de Kin Jong Gee et le contr8le d’identitb, wShinichi* et Vayuuii” se 

Sont rendus pfkifpitasmkent a l’abroport, ot ils ont pis un vol pour Rom le 

lendsinsin, ler dbsmbre, modifiant ainsi l’itinbaire de leur voyage fqui devait 

durer trois jours). 

Les agents secrets de la C!or6e du sud, qui avaient 6tb envoyb en toute hosto L 

Manama pour surveiller l shinichia et wn acolyte ont, juste avant le départ du 

couple pour l’akoport, renplack subrepticement 1’6tui b cigarette de “Shinichi” 

par un Btui qui contenait un poison qu’ils avaient ramenb de Sboul. 



MP/l 1 S/W.2791 
- 43 - 

M. Pak (R~D. pop. dCm. de CorbeL 

Dl5 leur ar rivde a 1 *aéroport, 1 *ambassade du Japon, agissant A la requate de 

l’ambassade de la Corée du Sud, a demand6 h la police de Panama l’autorisation de 

contr8ler l’identitb des porteurs de passeports japonais. 

Conrne les autorids japonaises compdtentes l’avaient d&ja constat&, les 

passeports de ces deux personnes - le p&re et la fille - étaient faux. 

A l*occasion de ce contrôle, “Shinichi”, inquiet b 1’ id6e qu’on puisse 

d&couvrir qu’il S*&ait rendu coupable de fabrication de faux passeports et de 

oontrehande, avait fud, avant de mourir, les cigarettes que les agents secrets 

sud-cor&ens avaient plac&ta dans l’étui A son insu. 

l Shinichi* ne s’est pas suicidC comne les ddiar sud-coréens l’ont pCtendu 

maia a 6t& unpoisonn& par les aqents secrets de la Corde du Sud. S’ils ont 

eaoisonn& l Shinichim et laiad la vie mauve a Wayuni”, c’est qu’il btait beaucoup 

plus utilo de garder un survivant pour faire porter au couple la reaponsahilit& de 

1’ incident de la ML. 

Choqute par la mort l ubite de l Shiniahi*1 Wayulri* est tcmbée A terre; elle 

r’6tait &vanoui+. 

L*&wrnouirrrn#nt de %ayumi* a bt& pr&sent& isnl6diat~nt de frgon fallmieuse 

ccme une tentative de miiaide. Meir ucme Weyumi* n’avait ps fuie& de oigarette 

erpoiecnde, une tentative de ruicide n*&tait pe8 cr6dible. 

J*en arrive maintensnt aux mdeaemas* da la deumde wd*axtraditiong. 

L’agCrati0a, ayant ht& exkwtbe aonme prh, il na rertait plus qu’a faire de 

“Shiniohi” et de Wayumia les criminels qui avaient fait explorer l’avion. HaiS il 

y avait un problkme, *Mayumi’, qui 6tait d&tenue par les autorit de %ahre%n aux 

fins de l~enqdte, a exerab acn droit de garder 15 rilence de pauf qu’on ne 

dkouvre les sctivitir de oontrebande auxquelles elle sortait pr&/demmnt livr&e. 

L’wipe op&ratianneSle de l’Agence pour la planification de la s&6urit/ 

nationale avait bgrlement mis au peint le plan qui devait permettre d’obtenir 

l’extradition forcée de Wayumi l , craignant que les autoritds de SahreXn ne 

puissent par imputer la responsabilit6 de l’exploeion de l’appareil h “Uayumi” 

puisqu*elle n’itait pas du tout impliqub dans l’incident. 

Cependant, contraire5mnt b leurs prévislcms, l*aextraAition” a créC des 

dtfficultdo au regard du droit international. en vertu des normes et des usager 

juridique5 internationaux, le droit de mener une enqu8te sur un criminel 

reesorti55ant d’un autre paye est accordé en prioritb aux autorité5 du pays qui a 

procéd6 b l~arreetation et ensuite seulement a celles du pays du ressortissant et 

au pays I&d. 
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Si la Corde du Sud obtenait l’extradition de %ayumig en tant que partie 

16466, il faudrait enuore exhiber l’ipave de l’appareil pour prouver que 

l’explosion s’itait produite en vol, l t ‘~yumiw devrait elle-•8n l vœer aa 

aulpabilit6 dane l”explceicn de l’appareil, aveu du preuve8 rtiriellre i l’appui. 

Toutefoir, %ayumi*, continumt d’exercer con droit de garder le silonue, il 

n’&tait psr pcuible d’obtenir der &lairciraemonte ni mur 8a natianalid ni #ut ma 

rituation rocialet et l*&pave de l’ahnef n’a pu && trouvde. 

C’ert pourquoi l’Équipe charg4e de l’&ration a darni pour inetructicn 

d’engager der n(gcciations diplmatiquer avec Bahrdn pondmt que l’on fabriquerait 

des prouver matirielle8 de cet incident. Se conformant A cette inatruatien, le 

Uinirtre dee affairer /tmng&ree cho mmng BO0 a l dred au Minietre dm l f fairea 

itrang~rem de BahreIn, Mukarak Al-rhalifa, une note dwndant oa QOQP/ration, et 10 

Premier Vice-Ministre de8 l ffaîrem /trang~tem, Pak 900 011, a &ti envoyd en toute 

Mte I(LT la lient, rrnt b'unr Lpwtante mue d*ug+nt rt d%bjetm da vatrrw pour 

dgœier t%xtradition de 7ayuP avea les autorit om&enbn de B&hte% 
.-. 
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Prk Soo Gil lui-r?me a avoué que plusieurs millions de dollars des Etats-Unis 

avaient été dépends pur obtenir l‘extradition de Wayumi*. A aet effet, l’&quipe 

ahargk de l*opiration avait essayé depuis le début de faire courir le bruit que 

l’attentat avait été aommis par le Nord tout en rdpétant continuellenmnt des 

nouvelles fabriqu&s de toutes pibces, A savoir que V¶ayumi* btait sud-coréenne, 

qu’elle parlait bien le aorben, que le véritable wxn de feu *Shinichi* &tait soit 

l Wyamoto* mit Voaumi” ou encore qu’il btait l‘ex-deuxihma secrétaire de 

l’ambassade de la Corée du Nord en Malaisie, mmt>re de l’armée rouge japonaise et 

un espion de la Cor& du Nord. Mais on n’a trouv& aucune preuve matérielle pour 

confirmer que Wayuxi* et sm compagnon btaient les criminels responsables de 

l‘explorion de l’avion en plein ciel t pas de traces des explosifs qu’ils auraient 

introduits dans l’avion en ler dirsimlant dans leurs effets pereomele, pas 

d’épave de l*avion. 

L’extradition s’avérant difficile, ils ont alorr fabriqué une fausse “preuve 

matérielle* 8 ilr auraient trouv4 des treuea d‘exploaifr dans la boucle de la 

cetnture de feu %hinfohi* et ils ont dialai de larguer en rearet de faux d&brir 

WatttOn dem &a eeux oh des g&Mturr bimane pourraient tsr tetrOuver, Cette 

op6tath devait &tre menie danr le plus grand raoret. S‘ilr avaient transporté 

ter derie truqu& danm un avion affrbti depuis S&ul, on s’en reraft aperçu b 

l*a&roport birman. 

Ila ont dmm invrnt/ un autre rtratagbme t le meilleur plan a leur avia était 

de toppeler l‘iquipe uharg& dgenqu&ter suc ler lieux scmm prktsxta qu’un tel 

travail bit iwssible, puis de la renvoyer souu un pdtexte plausible, pour 

aller bparpitler les faux d&rir de l’avion de la #AL, qu’ils auraient ahrrqk sur 

l~aviar devant eervir 1 des reaherohes en mer. 

En eon4quenee, le 9 décenbre, ils ont soudain rappelé l’*&quipe chargde 

d‘enqu8ter sur les lieux” puir l’ont renvayie ii nouveau b l’aube du 13 d&zembre, 

apr& avoir diffus4 le 10 d&enbre un faux rapport officieux selon lequel un avion 

de recumnaiseance des Etats-Unis avait d&couvert en mer les *bris de l‘avion de la 

KAL, audessue de la baie d*Andamsn (Birmnit). En fait, a ce m&ee moment, ils 

transportaient les faux &bria dans l’avion des enqu&zeurs pour lea larguer 

au-dessus de la baie d*Andanmn où un cargo birman leee a im&diatement trouvés. 
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Cependant, d'aptis des fuites 6manant des autorit& sud-coriennes conaernbss, 

oelles-ai auraient sollicitb le “oonsentement anticipP de la sbret6 japonaise, 

alors mbe qu’elles organisaient et provoquaient l’explosion de l’avion de la KAL 

et lui auraient dunandé de convenir tacitement que “Mayumi” et “shinichi” n’&taient 

p11s des citoyens japonais et donc de ne pas demander leur “extradition”, 

C’est pour cela que la shet/ japonaise s’est abstenue offioiellemnt de 

demander l’extradition de “Wyumi” , tout en diffusant des informations nensonq/res 

pour accr4diter ce que Roh Tae Woo avait allbgu6 dis que l’incident S*&ait 

produit, a savoir que “le crime avait btb c-i8 par le Nord”. 

Les dirigeant8 sud-cor&ens n’ont donc pu obtenir im6diatement 1’“extradition” 

de “Msymi” et ce n’est qu’en soudoyant et en menaçant les service8 du Minist&re 

des affaire8 inthioures de EiahreYn char968 de l’enquito qu@ils ont obtenu gain de 

cause de fapn spsctaculaire A la veille des “ilections prisidentielles”. 

L’objmtif (tait d’obtmir la victoire aux “6lections” en profitant des effets du 

ahoa psyahologique sur 18 gdpulation. IRI snnenpnt qua 10 gritrndu “arhe du Mord” 

sv8it btl aonfitrd psr lw “risultats do l’en-U” aonaernant “Msyomia, les 

rarvh2es de daurit& sa sont livtb II une mmawade, qui s*inwrit dams 1s asdze du 

sdnario invratseablable imgini par la “alique ?tuh T6e Wo#. 

Tels sent lss dessous do l*intMsnt. 

Peur ae qui est des rbsultats ds l*mq&te sur ‘L~itwidsst ch la R&L annonc&s 

pur les rutoritb rud-aur&wmes et contenus dans la dcqmnt B/SlBft, la d&l/gatian 

de la Rbpublique populaire dhousatique de Cor&e estime nkessairo de d&larer que 

les soi-dissnt rbsultats de l*enquh ne sont qu’une fabriaation, un tissu de 

rnsonges, de trosgwries et de oontrsdictions. 

Se dirai d’abord quelques mots dss noms, adresses, professions inventé dffs 

deux ddtsntsurs de passeports japonais, 

Lss uomploteurs sud-uorions ont uhang& Les nams des deux dbtsnteurs de 

passeports japonais en nans corkns, fnvsntant lsurs sdresses et leurs professions 

pour en faire des "agentsm du Nord. Mais, dans la partie nord do notre psys, 

personne ne porte 1e nan ni n’exerce la profession annono&s par les Sud-coréens. 

Le5 autoritis sud-cor&mnes font beaucoup de bruit autour de la pr&tendue 

carrike scolaire de la fsme dhmnée V¶ayumi* pour établir B tout prix un rapport 

entre elle et nous. Mais elle ne figure pas sur les registres d’aucun 
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itabliarement priaaire, secondaire ou universitaire de Pyonçyang que, melon ellear 

elle aurait friquentie. En outre, il n’existe pas d’université ou de centre de 

fonation où elle aurait reçu, oame le% autorit sud-oor6ennea ~raiatent A le 

dire, un .fotratîon oririnellea. 

En outre, on Pr&end qu’elle a 26 ans et qu’elle avait &t& sélectionnée en 

fivrier 1980, alors qu’elle itait itudiante de &uwiiw an&8 aprL avoir suivi 

pandant un an un ooura de pr&paration universitaire et avoir regu “une format ion 

l p&ialem pendent l ept ans et huit mois. Si cela est vrai, elle devrait avoir 

28 ans d’apria l’&e norsal de acoletiti dans notre Ripublique, Mais les 

Sud-Corknr pt/tendent qu’elle a 26 ms. Cette l ff irmrtion eat pleine de 

contradîotiona inc~/henaiblea. cornent caloule-t-on aon ho et A quel nmmnt 

l at4lle l llk i l’univerait4 pour y racemir une l formation l p4cialem? 

Soucieux de faire en aorte que les riaultata de l’enqu&e raient plausibles, 

lea Sud-Corkna vont juaqu*& parler du nom, de l*lQe, do le oarribre et du travail 

de son pAro. Uai8 il n’exirte pas do dîplmte de de ftm et de oet &qe ayant fait 

uns aarriire riailafre A la Miraian de la R&publtqur, populaire dinoorrtipuc de 

code en Aaçfaa. 

naintenant, l’opinim publique aondiale eroft que %ayumia, qui l p%tt ici& a 

une cranf&onee do presse le 15 janvier, l rt un l açent aeeret de la Code du Sud 

utiliri par 10 Gowememont sud-omien paur oonswkr l~iwidant de la WL*, “la 

myumi qui rerait n(i en Code du Sud*, Ole frwre Mayumig *t qu’une autre feme 

lui aurait tt4 rubrtit& & Bahrefn ou Li Shul. 

QI a pu lire danr le pieare /trangbre t 

*La *)cyuds qui est apgwrue A la aonfbenae de praarcr est dff fbrente de 

la Wayui~ au mnt de mn arrertation. S%a aheveux Itaient courts il Y a 

un wia et nufntenant ila lui arrivent aux 6paulea. Ile n*auratent pas pu 

pousser auaai vite.a (Aaahf Shfmtun ja~~naia du 16 janvier 1988) 

*&I journaliste japanaia qui a vu *P~~UAI’ i l~abcoport de I(ia Po, A 

Sbatl, a dit qu’elle avait une appurenue tout A fait dLff&rente.’ 

(Ymiutf Shilabun japonais du 16 janvier 1988) 

*Si l’on en croit lffa runmuca, ‘Uaymi’ edt une faueae Wayumî’ et toute 

l’affaire est une cx&die orcheatrbe par les mtorîtbe A la veille de% 

hctiona pr~aidentfellea.” (Sankei Shimbun japonais du LT janvier 19881 
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Il n'tximtt aucune preuve mt&ritlle pour confirmer l’inaident de la KAL. 

Tandir que 108 Sud-Coriem btablirstnt un lien entre noua-m8rua et la ftnmt appelée 

“MIIyltli”, dont ilr font la respmmablt de la dtrttuation de l’avion de la KAL, il6 

ne fourniraent awune preuve mtéritlle. Cela prouve que lta “tbmltatr de 

l’enquito” tolivent de la pure invention. 

Il tcnbe roua le stnr que, dan6 une enqudte atiminelle, an ne peut en aucun 

cas rt contenter de la ma10 d&ositfon d’un wrpect en so prrunt de preuvta 

matirieller. Fauto de prouves ytitiellm, l’authenticit& de la dapoaiticn d’un 

rurpect no peut btrt confirmde, un faux criminel pouvant en effet faire une fauare 

d&clarat ion. 

Par cons4quont, ri l’on vaut tirer au clair l*explcaion en plein vol de 

l’avion do ligne rud-cor&n, il faut avant tout fournir Ira ddbtir de l’appareil a 

titre do peuver rt~riellem l t confirwr laut origine. Or, ltr Sud-Cor&enr n’ont 

mr pu prcduire la mindre preuve mat(rielle dans 10 aadro & ce qu’ila appellent 

l l- rds&Ats de l’*Rqu@W. Ler dhbrîs de l’evian, de l’o~uortim do 

uuvetrg*, des rlirnta, &r m&iamnta da aeamrar eta., quo ler Sud-Coricnrs 

dhnt cnrok traud sur la adace de la amc n’ont rîa de pleuufbk. 
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Si l'appareil de la KAL a explos( en vol au-dessus de la mer d'Andaman et ses 

dibris sont taUs dans la msr, où se trouve la Volte noire", capable, dit-on, de 

supporter des températures de 1 000 degrbs cent iqrades et un ahoc mille Coi8 

sup&ieur a la foroe de gravitation normale et de fonctionner seulement dans la 

mer, et comnt les dabris en question ont-ils pu 8tre les seuls A tlotter? 

La tribu Karen qui habite la r6gion frontslibre de la Birmanie s’est emparée 

de l’avion et &s corps et effets des passagersr et a propos6 de nhocier, ce qui 

Prouve enoore plus clairemnt que les d6bris dont les Sud-Cor/ens ont fait leurs 

seules preuvss ne sont pas de vhftables d&rfs mais de faux deris qu’ils ont 

eux-mhes ripandus. 

Les Sud-Corbens pr&tendent que les “criminels. ont qu itti l’avion, laissant 

dans le porte-bagages un transistor avec une banbs A retardement et une bouteille 

renplie d’explosif liquide afin de provoquer une explosion en vol. C’est lb une 

l bsutdit4. 

En &oedare de l’rntie dsrniire, les autoritis sud-aor&ennss ont indiqub que 

le couple iinrni de psssaports japonais avait hi suivi en permanmue dspuis Vienne 

jusqu’b Abou Elhrbi via Et@sd. Les psrsonnss &argies de la filrture n’aura tant 

pas par oons4qusnt pu manquer de voir ce couple quitter l’avion apds y avoir 

lai& un transistor et une kxwtsille de vin, qui ne sont pourtant pes des objets 

airM3suulrs, X1 est parfaitcnunt impossibla d*imrginsr que m&ae s’ils avaient 

lsi8d leurs bagages dans l’avion avant de d$barquer, plus de 20 agents uhrrgbs du 

la sburitl & bord de l’avion et l’&quipsge ne les ont pas dbuvert& au ooutl deu 

neuf heures qui ont pbo&d$ l’explosion. 

Les observateurs &prouvent b prhent de skieux doutes qusnt b 1s façon dent 

le couple japonais aurait pu plaoer les explosifs A bord de l’appsrefl de la KAL. 

D’aprhs la BQclaratioi: &ctite de Mayumi, seules las batteries avaient pod un 

problhna aux abroports de Bslgrsde et de Bagdadr forsqu~ils ont btb fouillk ainsi 

que leurs effets personnels, mais le transistor oontsnant les 350 g de l’explosif 

Tcxnposition C4* et l’explosif liquide dissîmuld dans une bouteille de whfskv n’ont 

Pa8 6t& d6celkh par les contr$les de sécurftd des deux aéroports. 

Le5 autoritds de l’akoport youqoslave toutefois ont af fird dans une batis6iOn 

t6lbvish nationale que personne ne peut transporter d’explosif dans uns cabine 

d’avion car ils sont munis de dhecteurs d’explosifs les plus perfectionn&. 
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L’on sait que a * 

l L*abroport de Bagdad est pl&( sous un contrôle trie strict du fait des 

tensions continues provoqudee par la guerre entre lgxrm et l’Iraq8 on dit que 

les aontr8lee de l hurid pour enp8cher les dhournemnte d’avion8 ou les 

attentat8 a la btmbe eont extr%emnt stricte. En outra, Mayumi t. . son 

aowagnon /taient des peeeagere en traneit et l’une des meure8 

antitorrorietee prises par Le aanpagniee ahiennes est de l urveiller de tr&e 

prae 10s bagagoe des peeeagere en traneit.. 

tt r&e e’ile passent lee contrblee des airopotte 05 il y a un l yetbne trbe 

rtrict do virification, il leur aurait &t& pcatiqumnt irpoeeible de laisser les 

explosifs dane la cabine do l’epparril de la KAL. Un avion de la KAL a en ghéral 

deux ofticierr de l icuriti A bord pour lutter contre le terrorisme. tn outre, il 

leur aurait &t( d’autent plus difficile de placer une baba dans la cabine de 

l’aviar qu’ile iteiant l urveillis depuis Vienne per dos egonte sud-corhnr. 

d'on 8ctivo uintmnt i Ia %0nf*erbtP qui l 8t l i pou cmortrwrnts. 

Le 15 janvtr, lu Sud-Carhs ont prisent& 84aywai mac jarrnalimtem afin de 

nnQ* plœriblaa ks réœltate d%ne œ@te qœ ne vernit étayœ l uuww preuve 
mtériello~ oela na fait que pcower avec qudle vilhie uet inoident a it4 

tabriqué de toumr pib.5. 01 a fait Iito 1 uette fmmo, que les autorith de la 

Carie du Sud pdtendent (tee bu Bord, un dœumnt qui avait &ti r&&iqd pet le 

tœI4atioaumfte ahargi de l’enqukr. tlk employdt les tomes “tibia gbbtt TV, 

%dcjœm ~QUE w@iatim et l yakjubyongm pour bouteille de bi&re de ris, teremr qui 

na sont utilirb quo par &OS tud-Coréene et non par br gana & la partie nord du 

Pw@* tien qu’elle ait &té aatmpaqnie i B&oul aveu un beillm sur la bouche, elle 

1 pu oirautat librement en voiture, vieitent la ville en touriste, et on lui a 

deœndé ses iepreeeione sur les *6leutians prbeidentielleem, qu~ellee n’a 

d’ailleurs pms eu l*ocaeeion de voir. 

La contorsion, les %onclueione de l”enqu&e* et la l d6olaration kita” sont 

loin de convaincre l%pinion publique internationale de la viracitA de l’incident 

de la ItALl au contraire, elles jettent encore davantage le doute eut ce drame. 

Le Pr6eident de l’Institut japonais du Son, Sutuki Mstemir qui a v&iPf& 

l*enrsgiatrenmt de la voix de Mayumi & la dsmande des autoritde de ta Corée 

du Sud, l’an& dernibre, a déclaré s 



NB/6 s/w. 2791 
- 53 * 

M. Pak (Rdp. pop. d6m. de Corde) 

l FranOhemntr la fagon dont elle l *eet exprir4a lors de la aonf6renae de 

preers a quelque ahose de peu naturel. En rdpondant a de0 questions, les gens 

ont tendance A hdeiter, mia elle a rdpondu aux queetiane, en mettant l’amont 

mur lee pointe inportante. Elle semble avoir meintee foie traVaillb ma façon 

de perler. Je ne eaie pas l i allo y a &td foro/e, ma prononciation ne venait 

que de la gorge au ddbut, mie elle a dit ce qu’elle avait A dite.. 

Il a enregirtri wr vidi6aaeeetto la eahe de la aonf/rence de presse du 

15 janvier pour powoir l~analyeer. 

Qee gens ont en giniral tendance i ohanqer de tan i cause de la teneion 

ou de leur fruetration lorequ~ile cœmencont i parler, meie le ton de ma voix 

(tait aonetrnt et me situait autour de 200 hertz. Il est pobable que c’est 

le r~eultat de r/p/titione. Il n’y a pratiquennt pee eu de changement dans 

le ton dme lorequ~elle l angloteit. Je croie que l ee l anglote /trient du 

th&ro 

8 diolu& 1~81~ien enqu8tour euimttfique de tgegenue de polfcw japoneiee qui a 

mn4 des enqu8tee sur de naabreux otiue ail~ree. 

,Wst d*rbor&, la vol% dem gens a fr4quammt tenderno A mnter lorequ*tle 

parlent danr une situation anomale, aoœm dtvant un publia ou lors d’une 

cafkeme de grreeee. M&m las gaofeseionmfe qui ont l*habftude de donner 

888 cmnfir*~e $8 prwee ou de frire dem af8830Ur~, ont lr vaix qui a t*n&mwe 

A mntw pendant les quelque 30 pcesihr~ matdo* 

l dit M. Susuki. 

Ce qui est l nuore plus hrange, ~@eet & dernibre pert le de la Qonfesefon de 

13ayui* lorr de la aonfhenue de preeeer lorsqu’elle a ‘pkurb* avaa un mouuhoir 

dwant la bouahe, a-t-il ajout&. 

M. Sueuki a dea douter eur aette *situation draamtique” et a dit I 

‘Mme au mmmt osi elle pleureit,la voix de wlyumi avait une Mquerwe de 

rwlemnt 210 A 220 hertz. Or lorsque l’on sanglote ou que l’on pleura on me 

trouve dan8 un &tat d’agitation mentale extr&m et la fr$quence de La voix 

double habituellement de! volume.* 
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M. Pak (R6p. pop. d&m. de Corbe) 

Il a poursuivi 4n disant que t 

.le fait que la friquonae de sa voix se maintenait A un niveau oonstant me 

porte i moire qu’elle avait appris par aeur auparavant 70 qu’elle avait a 

dire, d’apria un scinario bien 6tabli. Il est kident qu’elle a répbti ses 

d&clarations de8 aentaines de fois. Elle a peut-atre mtie r&p&td ses 

ranglot&w 

Cela a &t& publi& dans un h&dcabadaire japouais, le Shukan Sankei du 4 février. 

Un reporter de la ahafne de til6vision japonaise Nippon Television Netuork, 

qui l 8aistait i la oonfirenao de pesse du 15 janvier à S~OU~, a &galemtnt &mir des 

doutes et d/clar& mj’ai eu l’imprersion qu’on l’avait farcie a rbitee ce qu’on 

l’avait Oblig(e i apprendre pst coeur.. 

Toum cm faitr wmtrent que les “conc1usiœ~ de l’enqu9tem wn6e pcrr le 

06uvernœnt de la Cor& du sud sent une fabrication destinds a rervir la campagne 

de aalomie rontie wntte la R&publique populaire -tatique da Cork, et que 

l’ïauid+nt &e la 1ut demt qu’un whuio qui a iti (arit l t ~OU& psr les autoritbm 

sud-œr~*~~. 

Le bot tetirohi par les dirigeata de la Carie du Sud en lanpnt aette 

eupagne 48 a&lamh œntre 18 !k&publiquo paptlaire ddmwratique de Cm&, et rn 

œœ 4liquratdmml+inaidemtd*la1UfrdJr I* *ut& linoweUeade, aans 

k moindr8 prau# #tmtif**, est olair. &lr pmvtrnt de leur dbrir dQuatter 

toute influame qtîe t muvelZ# proporition de n&gœiation dt paix de notre 

idp9blique, qui ler a fort dirang/rr pourrait l xermr, et de dltourner l’attention 

du *cple* 
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H. Pak (R~P. POP. d6m. de Corée) 

Came il est d&jh aonnu, dans le rouci de faire de aette ann&e l’Ann& de 

l'unit4 et de la r4aoncfliation nationales, le Gouvernement de la st&publique 

populaire d&ouratique de Cor& a formuli une proposition tendant A aonvoquer une 

aonfheme Nord-Sud, et demandé aux autoritk sud-aoréennes, aux partis politiques, 

aux organirationr de mau5e et aux Sud-Cor(eno de tous les milieux de aheraher 

ensemble le moyen d’iliriner les antagonismes et les conflits entre le Nord et le 

Sud et de dds~orcmt les tensions. 

Cette proposition a 6t6 tr/s favorablement accueillie, et par les habitants de 

la raoitib nord de la R&publique, et par un narbre importsnt de nos concitoyens en 

Corde du Sud et A l'dtrarqer, tout come d'ailleurs par les peuples &Pris de paix 

dans le rande. 

En particulier, les itudiant5 sud-carCens et les gens de toutes conditions 

sociales craignant gour l’avenir de la paix et de la rhnification pacifique au 

lenduin du %lections” tenues en Corde du sud l@ann&e dernibre, qui ont l touti i 

Un duraimrant da la dbtatute l ilitaire impw& au puplo, fant pceum d’un 

nowew dynmim en lmtpnt des aunifoatatifmm rb5tiortrk5 d’enwtgure pour 

l*imd&e&m*, la &ireFrrtk et la tiwrifiaation, dans l*erpair da vefr sa 

aotwr&tber nutre ~aporitian aonoerrmt la amvouation d*utw aanf~renue Nord-Su& 

# cette &volut&on Qmstittm une grsv* mn&08 peur le r&gircr sud4or&5n, oaaupd 

par f~infnmm du l trrn8fert du pouuoiP et 6~ l &lsutianr i l*ll88eWl&e 

n5tiQna1+*, de r&a que par l~auoueil d%s jeux Olynpiqwr qu’il doit organiser tout 

58Ul. 

Le r&ginr, sud-aor/en a rendu publiques les l 06nu1~8io!k8 de lgenqu&te* sur 

l~inoident de la 1uL 5U maœnt: Pr&is OQ la R&publiqua populaire diraocratique de 

Code venait d’entmyer une lettre proposant la aonvacation d*une confhnca 

Nord-Sud aux autoritb su&cot$6nneM, aux partis politiques, aux organfsations de 

mm%e et aux persannalids de tous ~~iliew. Ceci montre bien que cette machination 

aontre la RbpUbLfque populaire d&ocratfque de Cor& a Bt/ ourdie de longue main. 

Le but des autori tés sud-corknmes est de SO servir de l’incident de la KAL pour 

saper le crédit dont jouit, en CO& du Bud, l’id& d’une conf&rence Nord-Sud, tout 

cOISI@ elles l’avaient une fois utilis6 lors de la prkendue *victoire dans les 

/lectione pr6sidentielles*, l’annb derniire. 
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M. Pak (R&p. pop. dlm. de Corde) 

tn uhoisissant de rendre publiques les ‘konclusions de l*enquête’ au manent 

priais oi, nous avoru propos6 la tenue d’une oonfirenoe Nord-Sud, les autorids 

sud-oorhnnes montrent bien qu’elles n’ont pas la moindre intention de dialoguer 

avec nous et de promuvoir la riaonailiation et l’unit&, et qu~eller ne cherchent 

quo l’affrontamnt l t l*asaalade deo tenrions. 

Le rdgirr sud-aor/en Rane, taeur battant, sa caegne anticonwniste : 

l d&1aration., “r&union d’urgenoe de 1*6tat-major “, sans parler de la publication 

der l rhultats do l’enquête”. Iroroe nous est dow do uonrid6rer cette caqgne 

tapageuro aome uno d&laration hortilr au dialogue, A la rbconciliation et A la 

wk. 

Le r(gir, sud-oorian doit bien se rendre compte qu’il ne peut rien tirer d’une 

oupagne de diffamation aussi futile aantre \a R&publique populaire ddmmcratique de 

Cor&.. Ce rdgir, qui sera biat8t balyi, ne trouvera pas de salut dans 

l'incibnt &a 1& RAtr 

!4mu acîgaau qua les ag*ntr prowaarteurs sud-aorhs r*cmnsiswntt quoiquo 

tasdim, qa8 f*i* de ta 1ut n*&tsît qu*une piA80 untck psr euc Lshinnt 

iam&WMment de. tmua atwvtir do inrultes et d8 in jures et prisentont promptement 

leurs enousaa peur ler mter imonrid~tk qu*f%m ont perpkhs pr>ur porter atteinte 
&U pr8Stiq8 dmt jouit notre R&publique sur 1e pfm internetLord. 

nr a4zbdm s8i8it eotta m43asion pour hmttte t’ergoir que les pswles 

gr6grouisCes du 1~nde, 4prir do ju8t iee et de psix, et lsr otganirat imr 

internationaks puiuunt adcoler les ris&* oriminelles qui animent les autorit 

sud-cur~sn~s aontre 1s R&Mbliqtre poptatite &?nwratique de Carie dans l*ineident 

4% la 1ut et les ablanuet fermement. 

Hous ferons grouvs de vigilance pour faire fwe b oct rrate inoonsid(r4 

psrp&r& psr la oliqw militaire sud-oor4enna et nous r4pondrons A la provocati~:~ 

de l’enmmi de fagon d’oisive. 

If le t(ptms sud-oorben poursuit sa aampugne de F’f famation contre la 

R6publique paputaire dboeratigue de Code en ddpit de nos miser en garde, il 

assumera, seul, toute la responsabilit6 des aons&qumceo qui en dbcouleront. 

Tous les faits prouvent que le Japon hait d$jA impliqui dans la tragMie 

appelaa l’*incident de la KAL” que le rbgiw sud-cordon a mise en c.cbne b 

l’instigation des Etats-Unis. La preuve en est que, bien qoe Ia fernmd arcêtk pour 

avoir pr6tendument part icip& h l’incident criminel de la KAL fdt en possession d’un 
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M. Pak (Rk. pop. &m. de Cor6e) 

paeaeport japonais, les autorit& japonaises ont renonui B leur droit d’enqu8ter a 

son sujet et, contrairennt b l’usage international, ont laisd 00 soin aux 

autorit sud-cor&ner. C*e& ainsi que cette tome a &td transformhe en nagent 

du Nord”. 

La participation d&lib&4e des autorith japonaises b l’incident de la KAL 

est dgalement prouvde par le fait qu*elks ont lanob une oampagne g6n6rale contre 

la FGpublique populaire d6mocratique de Corde et llAssouiation ginirale des 

r6sidents corhs au Japon (Chongryon) dans diffirentes rigions du Japon, nous 

acousant & tort d’aire a l’origine de cet incident , ce qui doit encore &tre prou& 

La campagne aontre l*Awxiation g&n~rale des risidsnts codens au Japon se 

poursuit dans ce pays. Les organirus publics et les (colos plais sous 1’6gide de 

cette association mont constsment perguisitionnk et les droits nationaux des 

ressort issants et des hudiants eorhns au Japon sont vfolir et leur skurit( est 

mnacie. 

Cela noua rappelle le mssa&re des Cor&~s qui a iti pcovoqu~ par les 

intrigusa dua rtit~f~es japonsir Zora du grand t rublsment & terre de Kartter 

en 1923. 

Les autarit japcmafaea ont hirtariquamant ourdi do nombrewc aw@ata uentre 

la lUpublique populaire d&m6ratique & Cor&, an oollusim aveo Ie tkisa 

sud-uorien et i l~inatiqstîm du Etats-Unis, Ce surit les l ototitir j8pmaiaea 
qui, de canuert aveu le Agime sud-uor&n, ont ris au point un sinistre plan paur 

kidnappar ain Dae Jung dans ta aentre de Tokyo, en plein jaw, en 1973, et aheruh6 

i en rejeter la respanaabilitb sur la Mpublique populaire diraaratiqse de Cas&e. 

Les autorida japonaises ont #inter fois parrain& et emouraq6, par tour les 
moyana, les intriguas orirainelles ourdies psr les diatateurs rilitairas 

sud-oordens, et menb une politique hostile & l’dgard de notre Rdpublique an tirant 

parti de la strat6gie appliqub par les Etats-Uni6 aontre la Code au oours der 

40 dernibrea années. 

Aujourd’hui, les autori de japonaises e*ef foraent aatwieusemnt de maet la 

discorde entre les payd socialistes, de favoriser l’intrigue entre les deux Cordes 

et de perpdtuer leur divfaion, tout en revendiquant la remnnaissunae des deux psys 

et leur entrés simultan6e A l’Organisation des Nations Unies. 
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n. Pdc (MD. w. air. do Corh) 

Lm autoritb japon@iamm ne pouvent dimiœlu qu'elle8 l o aont wtivwnt 

rœooi&œ l x Etata-Dnio l t au rigiw œd-aorhn pour fabriquer la fauaw tragddio 

de l'imi&nt da la IUL afin dr diffwu la Rdpubliqur ppul8iro dirroarrtiqur do 

Ceri*, da renforaor la diotatura rilit8im famirtr atmad8nto en Code du Su4 et 

do oheruhar un pdtato i la pcovooation d'uno nouvollo guorro on Corde. 

DIM 10 pari, lu rilitmirtu japonair ont ooc& la Corde# ilm y ont irpod 

un rdgin colonial brutal, ooumir la population aor&onno i doa mouffraneor 

fndbiblor et pi114 uno grando put io do I~I riaheamr. Ils n’ont ma amore pryi 

pur QI orho. 

Los rutorilir rocgonmblar du Japon n’hiritont par wintanant i uWr 

d’rrgurntr rp&ioux pur jurtifirr lgrgrrmmion parrda du Japon aontre 18 Corda l t 

lr tiw on plœr d’un rdgir œlonial. 
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H. P8k (Rb. mp, dh. de Godet 

Il cet outrageant que lem rhotionneiree japonais, au lieu de prirentet du 

exaumem pur leur oriu l anguinairr dlagrrmoh, prrlant -intenant de 

l repr&maifloew et de l eanetionmm oontre noue, les viotLom. US autorith 

japoneimee doivent tn(diatwnt œttro fin A leur hoetilit4 aontro notre 

Rdpublique et oeeeer de persbutor au JSpOn la c!bongrpn et 188 Cordenr; elles 

doivent (grhrnt uttre fin b hur ruee qui conrimte i utilimor l'inaident de la 

diap8rition do l’avion de le 1IAL pour pioher on eau trouble l t l ‘abstenir d*inciter 

lw dirigowrtm de la Cor&0 du Sud A aggraver la l îtuatîon danm la phinmulr 

corhne. 

La politique flegrrnte dom autoritim jq)onmimrm aontre lm Ripublique populah 
dhocr8tiqu* d* Cork demt pme un pccbllr gui ee lhite A la Cork, mmîe un 

pcoblh direobrnt li& b la pmîe et i la mhrioi en Amio. Lom pwplem do toum 

km pays d’amie qui ont rouffort de l@egroeeian dem rilitarimtoe jmponaîe denm 10 

pui dohnt redoubler de vigilanoe au&:* lee l utotitie jepeneteem guî 

înteneitient leurs wn&e en vue dUne nouvel& taveeion, tuut en pr&en&ant kre 

lebirr eais et &re Ht8 k lu &idM. f184?&~~O88 WIIIS l teea 
l tfrt8gwe.Uclpare. 

& VBEW! (R&abliqua tiblcrk ffiAIUmgn~~ (tnterpr/trth dr 

l'mngkîe) 8 H@nekrtr le Prudent, qu'il Y uit pe&e de -1 f4liait*t 

crirrileuremewnt do wrtrr eeaeeiar & fr pc~sidem~ du cOnr+il gour uo rotr, Je 

puis voue auurer que, dans l'espdt & netr8 aoU& œhi/, nuua l am8 heurrua 

d*oeuwret mow votre dfrlatîon &lairde. 

Je prie par l tllwrm notre eoll&gu@ britannique de bis vouloir trrnUttrm 

nom rweruiœnte i notre ari, l~m&mmmdkur du noyaurm-mi, peur ma pr&eidwwe du 

noie tbrnier. 

Enfin, nous euubaitone uns uhaleureusm biawenue au reprheentant du Japon et & 

mem oollaborateure. 

(L'or8tcctr oourmuit en franwfe) 

D8nm 10 pmsm&, Ibn paye II i uintem UprfSem, ht6 frepp/ pmr des actes 

ter rorimtem, L’attentat du 29 notrnbre 1987 contre un avion de passegers 

eud-oor&en sumalte de nouveau la ferma et inaxorabla dhemfnation de mon 

gouvernswnt de s*engager dans la lutte contre le ter rorîmu et pour la mburiti de 

l’aviation civfl6. La destruction d4lib&r&e .at oalculhe d’un avfan civil 

transportmnt des pnsssgers innocents a 8uwitC l'indignation et l'fnqui&tude de 
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M. versru WA) 

tous le8 peuples ipris de paix. I& dUgation tient donc a owpriser publigueaent 

le aourroux et l.*indignrtian do tous lem siteyens do ron p8yr devant la disparition 

de 115 personne8 sans ddtense. Nour tsnons ipelmnt II adresser nos aandolianmm 

aux famille8 des disparus en oe rament de deuil et de tristesse, que noua 

partageons avec eux. 

Cet attentat oonuerne la a&uriti de la oomaunaut6 internationale tout 

l ntiire. Cet acte brutal, oe meurtre de genm l uw ddfensr a boulavsrs~ du 

milliane do peraonner. Les 12 ttatr rdxes de la Comnautd l urophnn, danm leur 

diclaration du 26 janvier 1986, ont rnifed leurs profonda regratm devant la 

tragique psrte do viw huwfnes tout en oondamant de la uniiro la plus 

cat(gorique oet attentat partiouliiresent dkestable. 

Il y a plm de 11 ans, le 12 juillet 1976, la Rhpublique f&Qkale d*Allemgne 

8 pur la prrriire tais pris 18 psrole su ssin du Conseil de s&urit& et dijb 

aette gcsdits intsrvsntian s &tA ooarrrrh b 18 lutte antiterrorists. Il 

l *agiuait de 1*e1~1bva~nt d’un avion rC de la ~$80 d*otagU b Ent&#e. dji b 
- 

CwGe eaa8lian. 14 t2swerrrorurt Piblrrrl l t&&oriqaaent amnd8d taato vioutim 

&s rbgler fondmntakr pot&fssnt ls aivilisrtion dsns le tcatia sirien. B8ux 

8rksplo Wd, les sa@ tifr d‘ttrtoude~t~tprrtlfprnt su-t 

&onœtiqus mdal, ont adapU une aierleratian sur la 84auriti akisnne, msnifeste 

dsrrr laqusl ils ss sant -4s & so@rsI: plu8 itmitsasnt dsns 1s btts cmktre le 

tmrorirw dans lNaviation aivils it&ernstitmste. 

En &ae&Ne l.979, sur l’initiativs & ls R&publiquo C&t%r8l8 d*All*rgne, et 

svw sa wopkation aotivs, lUssssbl& g&&sle, I sa trentr-quatri& sessionr a 

appow& le projet d’un amventicm internatianale aontre la pire d*otaqes, qui 

est entr& en vigueur le 3 juin 3983 et & laquelle ont saintenant l dh&ri 42 %tatSo 

11 serait trhs rouhaitabls que taw fss Etats y aoient prrt ies cmtraatrntea. 

Ls ûouvsrnsmnt fdddkal 6onstats 8vss satisfastiun quo l~Asreabl& gidrale, 

pendant sa quarante-deuxiiso sessiam, s condam& l naore uns fois et sans 6quivoque 

le terrorisme dans toutes ses unifsstations. Pour le terrorisms, ne vaut ni 

aoaprbhension, ni excuse. La comuznut& internationale des Etats est appue a 

coopkcr encore plua bttoitaarnt dsns le but de phenir deu acte6 terrorister OU 

de faciliter l*arrestation et la poutruite p&nala des coupables. 
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Nous venons d’ontondre la pr&santation de la porition der deux 

M. Vergau (RFA) 

partie6 

aor6enner. Le Gouvornemnt fdd&ral oonnah le8 diverr daauments gui ont &ti 

dirtribu& iai oonoernant la deatrwtion le 29 novembre 1987 de l’akonef 

- vol 8SS - de la Korean Air Liner. Il a pris note du rhultat des investigations 
me&8 par les autoritk rud-oorbenne8. Selon -8 investigation8, beaucoup 

d’indiaer l bent i l oupgonner que la chute, qui a dti la vie de 115 personnes, a 

iti aaude par un attentat A la bombe, amcmpli par deux re88ortissants de la Cot&e 

du Nord. De plus, le rapport en vient i la aoncluhm que lw deux 8~8pe0ts, dont 

l’un s’e8t ruiaid( lors de l’arrestation, n’ont pas agi de leur propre initiative 

uis sur ordre d’autrui. 

Il ne suffit pas d’exprirr ici notre indignation et notre chagrin. na 

d4l(gatim exige qu’il soit pro&4 i une enquite approfondie et, en rl*w temps, i 

la redmroha intensifi&e de di8po8ition8 en vuo d%lplohrr que de tels inaidents 

tragique8 ne 80 reprodui8ent. A oette fin, le Geuvemrunt fUra pc-e qu’il 

soit offert k l*OsgrnirrtLocr de l~avtation aivil. intwtwtionale eu 1 toute eutse 

institution ta&mdmto l’oobuion d’asminer les premms et d’eta juger. -es 

fer E#rt ie@ inthsadem aant apgdbe k oanttibw de Emr rius h 

t*&hiraisswrnt tatal de st inchIent. 

Le tbwermnt &&a1 exg~îm i’aspoir que las twponmblu seront punir et 

que les femUles des ps88eger8 morts l in8i que de l’/quipage de l’avion rerent 

-=WbS. 

La m!m (intsrprhtion do lfanglais~ I je renraie le repdsentant 

da 18 R@bliquo pogulaita d&ouratique de Cork paur la8 aimabU paroles qu’il 

m’a l dreraha. 

Etant do& l*heuro tardive, je m gopme d*rjwrnor la dame. Avant de m 

faire, je donne la parole au roprbentint de la R4publique de Corde, qui souhaite 

faire un nouvella dhlaratien. 
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M. PARK (R&publique de Cot&e) (interprbtation de l’Anglais) : J*h&3ifc a 

aoamenter la dbclaration faite par le repr6sentant de la Code du Nord ce matin. 

D’une part, les observations de la Corde du Nord, qui ont 6tb &galement distribu6es 

dans un dowment, sont tellement fausses qu’au d4but je pensais qu’elles ne 

dritaient pas de rdponme. D’SUtt8 part, je ne tiens pas a perturber davantage 

l*atarosphbre du Conseil. 

Toutes le5 preuve 8 - photos prises a Vienns et a Belgrade, faux paSSepOrtS, 

billet5 d’avion, livres de oode, ampoule5 de poison, dbrir de l’appareil 

d(ohiqueta par une explosion, dipouille de l’individu d(inonr( Kim Sung-il - tout 

aela vient appuyer et &ofter la confession librement consentie par l’espionne 
nord-oorhnne tin lyon-hi. nous~avons &galemsnt des photos qui prouvent que la 

Rim Ryon-hui de BhareXn est la miu que celle qui (tait a Skul. 
J’ai ici quelques autres photos. tller me passent d’explication. J’ai aussi 

d’autroll preuvea. Voioi uno #poule de poison. Celle-ci a 4td utilisde prr 

1'8SpiMl8. VO$~$ un autre muk de poison dant ‘Le ver ce a iti bris4 et dont le 

aontmu l &t& ingurgiti par L%pion. J(rf lai une rd~lique da l’appareil dfo 

qet 8 Qt4 utïlid aome trark b r*teruw#rt. Je n*ri pw Lee borins; lor as*se# 

88want pwrquo f . 

tt rat par aordquent inukïle de rappeler aes preuves ou de r6futer un a un 

les points nnt$onn& ioi pr le rrprirmtant de la Cor& du lord. J’essaierai 

bona d’hre bref, #sur wmu l ntamSu Qos riait5 &tanges de la part de la 

d&l&gation ncW-oori«u# M matin, Pour noua, ils m eont que fiation et 

dlwubratîmrr mslaUtolter qui semblent ri &iaurde# que je n’ai parfoir pu 

l *erqdaher de penser qu’elles &Crient parfois Udbler et parfois pitoyables. Xl ste 

ses6318 que tous les mats sordtdes du diationnaire ne suffiraient pes k exprimr 

notre profond &&goik devant la d&faratiOn de la Cork du Nord. J’esphe 8i#UleWnt 

qu’il ne r’agit pss lb du art d’un diberrpafr disbol$que, Je suis certain que 

perrfmne ici n’a aru les propos de la d&l&gst$on nord-aorienne, La dklaration de 

son reprhentant corprenait (gatmnt des attaques tnjustifiieo et inadmissibles 

uentre le Japon et DshteYn, et nous en avons &td profO?td&Wnt &oquk 

Face k l’hostilité prolong&e et flagrante , la Rlpublique de Corde n’a jamis 

psrdu de vue la sagesse de l’avsrtissmnt qu’on attribue 0 un philosophe allemand, 

& savoir que D ~Quiconque lutte aontre des monstres devrait faire attention de ne 

pas soi-mime devenir un monstre*. Ainsi, nous &rigeons en RBpublique de Corde une 
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d&ooratie, une socribtb ouverte A bonomio moderne en expanrion. Par contrarte, on 

Cor40 du Nord a id higie une maohins d%tat nim8trueu8e de oontrôle et 

d’opprr8aion qui ne pourrait ee maintenir sana le8 trolrperim, l%dootrinement, 

l'agre88ion et 1'8venturi8aa i l'htranger. Ce terrorhm8 d%tat nord-corhn ert le 

rymptbw n8tional de ae r4gha mnrtruaux. 

C'ort ae contrarte frcrppmt entre 0e8 doux rdalitir, a0110 du sud et aella du 

Nord, pui a 6nu plu8 que tout l@erpionnc nord-oorhnno lorrgu*elle 8 4ti amande 

d8n8 y>n pay8 on diceIIbre dornior. 6on l rpcit, layumnt l ndactrini, fora& 

rigourourrswnt aux teuhniquer du terrorisme, parfaitewnt diK?iplin& lorrquo 

aonfrontb 8ux r(eliti8 de la vie dan8 le Sud, 8 &td litiri l t a &vor84 une 

OOnfO88iOfb hargneu8o. Ici, je voudrai8 citer aortaine8 de8 obrervationr fornul4er 

pu Kin Hyon-hui, agent nord-corhnne l vou&o, la8 de 8a premiire aonfhncr do 

Pr.880 on janvier 1988. 

‘QUO8tim a bn nOU8 8 dit QU’aU d&bUt VOUI 80~ g8rdd 10 8il~lCe 8ur votre 

prrtîoip8tion i l~ineident trag$qu*. QuWt-00 qui vasa 8 f8lt abmgrr Pavio? 

R/pon# a Au dbut, j’&du tormrnt rimlue & mrdw le rîhnoo 8a prix 

&r 111 Vh @SUS gWt&U t8 t&t8tf&l d8 - crhrf bi#lWi&, K&m Mtf. 

M8t.8 jori vu bien du e!mrar en oiraulmtt U8nr le8 tu08 et j’8i bmuooup 

appir on rrgu&nt 18 tUM8ion. k phl, tr8 8UtCBL’it(r SUd-~~~~ Il)‘Ofit 

t&!8iti# 8kb&tm8nt, cn ~5 11’0 tmhl8. ?U QCIRI/PU~t, j’8i -St8 qW @a 

QU’Un m’8V8it WMef@( 8UI: 18 C?Ot6. du Sud bit taut i f&it &iff&WSt d. QI 

que jeai #l%8t8t6 hi. Progr*rriwœnt, j’ai vu k lumiire. Y*8i aarprir 

qu’on r*8vaft tOUjOUt8 trmpda 8u Nord. J’ai 8@Rtf qUe j’8Vai8 &t& trahi@ 8t 

j’en 8i &proUd b88woiap de ro88entinont. Tout a*la 1’8 81mnbe & uhaqer 

d'8Vi8 l t b d&Uer de tUUt z&?&hr 8Ur le 88bOt8ge. 

Quaet ion 8 Depuir wbtre arrivh en Gœbe, qu*avaa-vou6 vu et re8eentil 

Quel @8t votre &8t d’Orprit midnt@n8nt? 

R&onsa I Em fait, au aibut je ne powrir trower le oouragc de prraftre 

devant le public, en r8fm du arim que j’svair omtr et parue que me8 

p8nde8 allaient vu8 ueux qui rant Fa!#rt8 d8nr l~inoident, ver8 leur8 faailler 

et ver8 Ze peuple du Sud qui a 6t6 profond&ment ahoqui. Par con86guent, j’8i 

r8fUab de donner une COnf&ref%Ce de presee et 8upplid qu’on # 18iesa raourir en 

psiX. J'ai cependant changd d'avis, imprereionnb par beaucoup de chore8 

nouvo Iles. S'ai vu beaucoup de choses en parcourant las rues. S'ai vu 

cent S$ou1 s'est diveloppde et dans quelle libert6 les gens vivent.’ 
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J’ai dgalement beaucoup appris en regardant la t616vision. Bien que je 

n’y aie pas pris part, j’ai vu a la té1Bvision que les Sud-Coreens pouvaient 

deeider librement de leur choix lors des élections m6sidentielles. J’ai 

apyxie ce qu*Qtait la libertd. 

J’ai halement regard& des programmes d’enseignement télévis88, 

relatant avec fierté la longue histoire nationale. L’ identite nationale est 

plus forte ici que dans le Nota. Le Sud d&veloppe notre patrimine national. 

Apr&e avoir constat8 a quel point le Sud tel qu’il est rdellement est 

différent du Sud tel que l’on s’efforce de le décrire dans le Nord, j’étais 

Oblig&e de changer d’avis. 

Je m6rite de murir 100 fois pour le crime que j’ai commis, mais j’ai 

estimd que je devais d&voiler la vérité sur l’incident pour me racheter et me 

repentir vis-A-vis des familles aes victimes, aussi modeste que soit mon 

geste. C’est pourquoi j’ai consenti A participer A cette conf&rence de 

par&. J’espàre qu’il ne (HI produira p%us jamais d’incidents aussi insmsb 

Qua aeluf-la, qui provoquent la moct de ndmux innouents.* 

A imt avis, uett parolea uonatftuettt le répmse 1s plus blaqthmte 8w 

alligations faites or matin par la rept&tent411t de la Cork du Nord. Elles 

reprbsentent le ttianphs de la v&rid sur le mensonge art la rhffirmticm que 

l’int&qrit& et 1~indQpandanua de l’eirprit humain l*emportent toujours sur le 

aontr6le de La pende at f~asservissement de l*indivi&. Elles soulignent la furoe 

t!tupr&ttm de la R&wbliqua de Cor&e et la faiblesse fondamentale de la Code du 

F@ard. ES.es Qevrafent done âtre un dernier avert fssement pour les autorftds 

nord4or4ennas. Nous aimerions demander instamfmant à la Corée du Nord de se 

r6ve iller avant qu* il ne soit trop tard, de sortir maintenant de son long cauchemar. 

Le PR!ZSIDERT (intcrprdtatfon de l’anglais) î Le rep&entant du Japon a 

dmndé la parole. Ye la lui donne. 

M. KAGAMI (Japon) (interprbtation de l’anglais) t Etant donni l’heure 

tardive,‘la dél&gation japonaise se r&rerve le Aroit de r&ondr@ à la ddclaration 

faite par te porte-parole de la Corde du Nord. 

Le PRESIDBNT (interprkation de l’anglais) t Le reprhsentant de la 

République populaire démocratique de Corée a demandé la parole. Je la lui donne. 
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M. PAK (RQpublique populaire d6mocratique de Corde) (interprétation de 

l’anglais) t Etant donn6 l’heure tardive, je serai trés bref et me rkerve le droit 

d’intervenir a un stade ultkieur. Le repreeentant de la Corde du Sud vient de 

parler des preuves que S6oul aurait pr&endument en sa possession. Mais je tiens a 

dire ici que plus les autorit6s sud-coréennes s’acharnent h prdsenter des preuves 

qu’elles prkendent avoir en leur possession, plus elles prouvent que les r6sultats 

de leur enquête ne sont que des fabrications, l’une aprBs l’autre. 

Quant aux aveux de La personne que les Sud-Cordens appellent *Mayumi*, je puis 

prouver aux membres du Conseil que la dame en question pr/stntt b la conférence de 

presse n’/tait qu’une comdditnnt, escortk depuis Bahreïn. Toute la confession a 

ét6 concwtkt par l’Agence sud-coréenne de planification de la S&urit6 nationale, 

qu’ils le veuillent ou non. iront, toutes les remarques que vient de faire le 

rtptbstntant de la Cot&e du Sud sont fausses et sans for&ment. 

Xl y a autre aho8e que j’aimerais dire au Conrttl. Le palmarb de la Cotée 

du Sud tout au long de l’histoire fait apprr&tre le csractêre ingitoyable de ses 

&irigaants t ee Mer5t gaiss par tiward qo*il~ ant tu& et laarrsoer~ leur propte 

pr<rple. Taus les sMbfes du Conseil se souviendront des mtamcrtt ptrp&r&r pm 

ltr dtrigeants ru&-aorbens b Kvanju, en mai 1980, aontrt leur propre population, 

Plu~ de 2 000 parsmn65 ont &t& nrassscties de façon barbare et rvcugl,&mnt sur 

ordre du dirigtant sud-cor& pour lui ptrtatttre de conterver lt pouvoir. Lte 

preuves ne manguent: pss non plus qui montrent qut les dirfgeahts sud-wrkma 

n’hlsfttnt pas i saarifiur leur propre peuple pour se maintenir au pauvoir. 

L’incident de l’avion de transport civil de 1983 en est un autre exemple, Je 

m’abatfendrai d’en parler en dbtail. 

J’ai beaucoup dé choses é dito au Conseil qui montreront B quel point sont 

uans fondement les all$gations et les assertions de la Cott$e du Sud et qui 

montreront auasi la brutalit# de ses dirigeants. Mais, compte tenu de l’heure 

tardive, je me rberve le droit d’intervenir à un stade ultkieur. . 

L% PRESTDENF (interprbtation de l’anglais) t La prochaine sbance du 

conseil de sburitf consac& b l’examen de la question inscrite A aon ordre du 

jour aura lieu demain, mrcredi 17 f&rier 1988, & J.0 h 30. 

La sbance est lev&e à 13 h 15. 


